
La < guerre sainte >
va-1-elle se rallumer ?

Un armistice n'est pas la paix.
Il crée une situation précaire qui, si
l'on ne cherche pas à lui mettre un
terme promptement, peut rapidement
s'envenimer de nouveau et ramener
la- guerre. Une illustration vient d'en
être fournie par les incidents qui , la
semaine dernière, se sont déroulés à
lu f rontière syrio-israélienne. On
s'était félicité, il y a deux ans, de
l'armistice qui avait mis fin aux hos-
tilités entre Israël et les Etats arabes.
Mais, par la suite, et sur cette base, il
n'a jamais été possible de conclure
un traité de paix. Jusqu'à quand du-
rera cet état transitoire ? Déjà satis-
faite du résultat obtenu, l'O.N.U. se
garde de ne rien proposer de défini-
tif , sachant bien qu'entre les deux
part ies, demeurant sur leurs posi-
tions, le conflit pourrait  être prompt
à se rallumer.

Mais à éluder un problème, on ne
le résout pas. Les motifs de tension
subsistant, celle-ci risque de renaître
au moindre incident. Et c'est ce qui
est arrivé l'autre jour dans la zone
du lac Huleh, proche de la mer inté-
rieure de Galilée, zone située à la
limite des Etats syrien et israélien et
qui avait été délimitarisée en vertu
Aes conventions d'armistice.

Les autorités de Tel Aviv faisaient
procéder là à des travaux d'assèche-
ment dans les environs de ce lac dont
les eaux servent à irriguer les cultu-
res du jeune Etat. Que s'est-il passé ?
Bien entendu, les avis diffèrent. De
source israélienne, on déclare que
des troupes syriennes auraient indû-
ment occupé cette zone et pris sous
leur feu une patrouille juive. Dans
ces conditions, M. Ben Gurion n'a pas
hésité à faire bombarder deux villa-
ges de cette région, après que la po-
pulation arabe a été évacuée.

A Damas, on conteste vigoureuse-
ment cette version : ce sont les Israé-
liens dont les forces se sont instal-
lees;1es premières, dans la zone dé-
militarisée pour assister les ouvriers
travaillant à l'assèchement du ma-
rais. Ce sont eux qui ont molesté les
populations arabes et qui , lorsque les
soldats syriens ont enfin réagi, ont
recouru aux grands moyens d'un
bombardement aérien, indigne d'un
Etat qui a souscrit aux conditions
H'f l rmÎKticp

Il faudra i t  évidemment une com-
mission d'enquête impartiale pour
déterminer les responsabilités exac-
tes de ces événements. C'est à l'O.N.
U. qu 'il appartiendrait de la consti-

tuer. D autant  plus que tant  Damas
que Tel-Aviv en ont immédiatement
appelé au Conseil de sécurité. L'inci-
dent — il faut  le souhaiter — pour-
rait être liquidé de la sorte. Mais
c'est compter sans* ceux qui , d'un
côté comme de, l'autre — il existe
toujours des fanatiques jui fs corn-
mes des fanatiques arabes —. ont
intérêt à raviver le conflit  de 1948
et, plus généralement, à jeter de
nouveau dans le trouble le secteur
névralgique du Moyen-Orient.

Le gouvernement du Caire a déjà
sollicité, pour sa part , les gouver-
nements de Washington, Londres et
Paris d'intervenir. L'Egypte a mal
digéré sa défaite d'il y a trois ans.
Elle voit peut-être ici l'occasion de
prendre une revanche. Néanmoins,
si blâmable que puisse paraître le
geste de M. Ben Gurion n'hésitant
pas à utiliser l'arme du bombarde-
ment aérien, pour « l iqu ider » un
simple incident de frontière, on
estimera qu 'il y aurait une identi-
que disproportion à faire dégéné-
rer ce même incident en une nou-
velle « guerre sainte ».

On voit trop à qui profiterait en
fin de compte un retour à l'agitation
et à la lutte dans l'ensemble des
pays du Moyen-Orient. Les Occi-
dentaux et les Arabes eux-mêmes
auraient moins à y gagner que l'en-
nemi soviétique du nord qui recher-
che la moindre occasion de s'infil-
trer dans cette contrée.

René HKAïutuar.

Les Israéliens et les Arabes
échangent des coups de f eu

DAMAS, 10 (A.F.P.) — Les Israéliens
ont tenté, mardi mat in , d'occuper le
village arabe de Nukeib, sur la rive
orientale du lac de Tibériade, a déclaré
mardi  un porte-parole de l 'état-major
syrien, qui. a pr/éciaé que « l' incident
s'était limite' "a' de's 'éehanfies de coups
de feu entre la population arabe de
Nuke ib  et la pop ni a t ion israélienne
d'Aing-t i eb, sans intervention de l'ar-
mée syrienne ou de forces israéliennes.»

Mesures de sécurité
à la f rontière israélienne

HAIFA, 10 (A.F.P.) — Un ordre de
M. Ben Gourion , premier ministre et
ministre  de la défense d'Israël, qui
vient d'être puhlié au « Journal o f f i -
ciel », place presque toute  la f ront ière
septentrionale d'Israël dans la zone
«ipécrale de défense de la sécurité.

Front commun de la Suisse romande au Conseil national

Notre correspo ndant de Berne
nou s écrit :

Jusqu 'à mardi matin , les Bomands ne
s'étaient guère mis en vedette dans le
débat sur le plan d'armement. Sur la
trentaine d'orateurs entendus  depuis
mercredi dernier , trois ou quatre  seu-
lement s'étaient exprimés en français .
-Ma is les représentant s de la Suisse oc-
cidentale se réservaient pour la grande
offensive contre l'impôt sur les bois-
sons et mardi ma t in , ils escaladèrent
la tribune au nombre de neuf .  ,

Il fau t reconnaître que la salle les
écouta avec a tt en t ion , ce qui n 'est pas
toujours le cas et le vote a prouvé que
leurs in te rvent ions  on t  fa i t  impression.
Elles étaient brèves d'a i l leurs , ce qui n 'a
rien gâté , bien au contraire .

Une fois de plus , nous avons constaté
lue le vin , parmi de nombreux mérites,
a celui de fa i re  l'u n a n i m i t é  chez nous.
Pour la défense des vignerons — car ,
en déf init ive , c'est bien de cela qu 'il
s'agissait — on vit  se former  un large
front commun a l l a n t  de M. Favrc , catho-
lique valaisan , à M. Houriet, popiste
vaudnk

Le thème général , habi lement  var ié
Mi" les divers orateurs, fu t  celui-ci  : il
"t injus te  d'imposer l'un des produi ts
de notr e sol , le vin , alors que des bois-
sons comme le ca fé et le thé,  dont  la
consommation a u g m e n t e, échappent  à
tout impôt. Et l ' in jus t ice  est d'a u t a n t
Plus sensible qu 'elle frappe une mino-rité, un groupe de t r ava i l l eu r s  qui ne
trouve pas toujours la récompense équi-
table, de son effort , qu 'elle sera parti-
culièrement ressentie dans  une région
dn Pays , la Suisse romande.

Cor on aura beau faire. Les ordon-nances et les règ lements  les plus savants
"V changeront rien. En d é f i n i t i v e , c'est
J* Producteur , le gagne-pet i t  qui paiera1 impôt .

Les difficultés du vigneron
M, Hosset , député radical neuchâtelois,n j> fai t  la démonstration éclatante. Lecontra t de vente  entre le vigneron etachete ur crée un rapport de force,

cil 
<lclc,are en substance.  Or la force ,

uJJj , est du coté de l'acheteur  qui a l'ar-
°*W. qui peut at tendre, tandis que lei roouctmir , lui , doit vendre sa récolte

i 
Pour cela , dès que les diff icul tés  ap-laraiss ent sur le marché , il est obligé

I„ PassDr Par ou 'e veut le client.
lnc°ntestablement, une nouvelle

charge fiscale aggravera encore les dif-
ficultés du vigneron , et cela au moment
même où les autorités ont reconnu la
nécessité de lui venir  en aide. Quelle
contradiction !

Complications
administratives

Un député vaudois , M. Collier, a plai-
samment décrit  les complications admi-
nistratives qui résul teront  de ce nouvel
impôt pour les producteurs et les inter-
médiaires. Le flot  de la paperasse aug-
mentera . Il faudra,  pour établir  les dé-
comptes, acheter des machines compta-
bles ou engager des employés supplé-
mentaires. Voilà de quoi augmenter  les
fra is  généraux , alors que l'on dénonce
déjà , dans les prix trop élevés , l'une  des
causes de la mévente des vins  indigè-
nes. Et comme dans son message, le
Conseil fédéral  ci tai t  l'exemple des pays
nordiques et de l 'Angleterre pour justi-
fier l ' impôt sur les boissons, M. Cottier
évoque, sur le ton de l ' ironie, les v ignes
qui en touren t  Oslo et Copenhague,  les
crus renommés de charbonnages  b r i t an -
niques  !

Une erreur psychologique
Quant  à M. Chaudet, un  homme du

m é t i e r , il  a v n i t  d'ent rée  de jeu t i ré  la
philosophie du débat en déc l a r an t  :
¦ Je vous a f f i rm e que l ' impos i t ion  du

vin est une  e r reur  psychologique de
tail le.  Les h u i t  à d ix  mi l l i ons  que vous
en a t t endez  cof i teront  beaucoup plus au
pays en valeurs qui ne peuvent  s'expri-
mer en ch i f f r e s ,  parce qu 'elles sont
d'un t nn t  mi t r e  ordre.

» Au-dessus  des c o n s i d é r a t i o n s  d ordre
purement  f i n a n c i e r , il y a que lque  chose
dans ce problème que le Conseil  fédéra l
et les Chambres doivent  « s en t i r  » et
qu'on ne viole pas Impunément. Des
charges f iscales f r a p p a n t  le vin fe ront
u n e  blessure à laquelle vous ne pourrez
porter  remède par aucune  espèce de
compensa t ion .  C'est la m i n o r i t é  romande
que vous aurez frappée dans  une des
choses qui expr iment  son charm e et son
génie , et qui ne s a u r a i e n t  en aucun cas
se monnayer .  Ces choses-là, nous vous
demandons  tout s implement  de les com-
prendre et de les respecter. »

La réponse de M. Nobs
A oes arguments, et à ceux non moins

per t inen ts  de MM. Favre, de Courten et
Germanier , tous trois Valaisans, M

Nobs répondit que les Bomands drama-
tisaient , qu 'ils poussaient les choses au
noir , que l 'impôt sur les boissons n 'au-
rait pas pour les producteurs les consé-
quences funestes que l'on semblait re-
douter. L'impôt sur les boissons n'est
d'ai l leurs pas une  nouveauté, il existe
sous form e d'impôt sur le chiffre  d'af-
faires et il n 'a ru iné  personne. Tout ce
qu 'on propose, c'est une légère augmen-
tat ion.  Pareil le mesure ne contribuera
point  au recul de la consommation.  Ce
recul a pour causes des changements
dans les goûts, les usages, les préféren-
ces.

G. P.
(Lire la suite en 7me page)

L'Impôt sur les boissons disparaît
momentanément du projet concernant

la couverture finuncière du plan d'armement

La mile contre ( espionnage atomique aux Etals-Unis

On sait que les époux Rosenberg, Julius (à droite) et Ethel (à gauche),
ont été condamnés  à mor t  pour espionnage aux Etats-Unis. Ils ont in ter je té
un recours contre ce jugement, mais lo procureur  américain Sypol a dé-
claré que le gouvernement  ne consentirait à voir commuer la peine de
mort pour ces deux condamnés, que s'ils se déclaraient prêts à donner

des indications sur leurs complices.
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L utilité des hélicoptères
sur le front de Corée

Dans un long communiqué  consacré
aux hélicoptères, le général Stratemeyer,
commandan t  des forces aériennes en
Extrême-Orient, fai t  le bi lan de l'act ivi té
de ces appareils depuis le début de la
guerre de Corée. Il déclare que grâce
aux hélicoptères, 32 pilotes , soit 82 % des
équipages tombés derrière les l ignes en-
nemies , ont été sauvés.

Ces appareils ont évacué en outre 427
soldats des forces terrestres se t rouvant ,
au cours d'opérat ions , encerclés par les
forces ennemies .  Près de mi l l e  blessés
ont été t ransportés, depuis les lignes du
f ron t , jusqu 'aux in f i rmer ies  de campa-
gne.

Dans ce communiqué, le général Strate-
meyer cite notamment comme un des
plus beaux exploi ts  de pilotes d'hélicop-
tères l 'évacuation de 53 blessés f ran-
çais et amér ica ins  fa i san t  par t ie  de trou-
pes encerclées depuis plusieurs jours  à
Chipyonggni , à p lus ieurs  dizaines  de ki-
lomètres au nord des l ignes  alliées. Le
communiqué  annonce  également la mise
en service expér imenta le, sur le f ront
de Corée, d'un nouvel hélicoptère H-l!),
capable de t ranspor te r  huit  blessés al-
louées, nlus un in f i rmier .

Un détenu studieux et... fidèle
Un détenu , qui  purge une condam-

nat ion à long tenu e à la prison d'Eta t
de Copenhague, franchissai t  régulière-
men t  les portes de la prison en adres-
sant un salut amical  aux gardiens, et
gagnait la rue.

Ce prisonnier suivait  des cours à
l 'Universi té  d 'Aarhus, non loin de
l 'é tabl issement  péni tentaire .  Il vient
de passer b r i l l a m m e nt  ses examens.

Tl avait  donné  «a parole d 'honneur
de regagner régulièrement la prison ,
dès la fin des cours. Et il a tenu  sa
Daro'le. . .

UNE STATISTIQUE QUI EN DIT LONG..

Il a assisté à 43 banquets et a en tendu
43 fois également, la «.Marseillaise »

Un mi l l ion  et demi de personnes
ont acc lamé le p r ésident de la Ré-
p u b l i que f rançai se  et M m e  Aur io l ,
au cours de leur voyage aux Etats-
Unis et au Canada. Le prés ide nt a
in spec t é  des t roupes .  I l  a prononcé
34 discours  et 20 a l locu t ions .  I l  a
entendu 110 discours. I l  a p arcouru
5000 ki lomètres  par le train , l 'avinn
et l 'automob il e. Off iciel lement , il n 'a
f a i t  un trajet  à p ied qu 'une seule
fois, entre l 'hôtel du Château Lau-
rier à Ottawa et la gare qui sç trou-
ve en face, à moins de 100 mètre s .

I l  a vu les cerisiers  en f l e u r s  à
Washington ; il a vu un so le i l  écla-
tant à Toronto , la p luie à Annapo l i s
et la neige au monument Champlain
à Québec.

I l  a assisté à 43 ban quets et à 7 ré-
cept ions .  I l  a entendu 43 f o i s  la
« Marsei llaise » , jouée  une f o i s  par
un p ianiste seu l , par un orchestre
tzigane , par un orchestre de jazz ,
par le chœur de la pol ice  de New-
York, par les f a n f a r e s  de l 'armée ,
par un chœur de p et i tes f i lles , par
un chœur mixte d 'é tudiants  de
l 'Université T.anal. I l  l'a entendue en-

regis trée  par disques.  Il  l 'a en ten d u
jouer  par des majore t t e s  à Washing-
ton , jouer  par un orgue é lec t r i que
an grand banquet de New-York,
chanter e n f i n  sp o n t a n é m en t  par la
foul e quatre fois.

Il a reçu com me cadea ux une
canne à p èche , cinq p o u p é e s  cana-
diennes , une scul pture  sur bois re-
pré sentant une scène de f a m i l l e  ca-
nadienne , une pe inture  à l 'huile et
une chaîne de montagnes, au 'il lais-
sera dans la pro vince du Yukon.

M me Aurio l  a reçu comme ca-
deaux un bracelet of f ert pa r Mme
Truman, un ouvrage de broder ie.

Tous les discours du président
vont être réunis dans une brochure
et f i gureront dans les bibliothèques
de to utes les écoles  des Etats-Unis.

Huit cents j ou rna l is tes rep r ésen-
tant 300 journ aux et s tudios  radio-
phoni ques, ont essaué de l 'intervie-
wer ou tout au mo ins de le vo i r :
250 p hotographes,  c inéastes, opéra-
teu rs de té lévis ion ont p ris p lus de
10 ,000 cl ichés.  Trente-trois journa-
l is tes  l 'ont accompagné d'un bo ut à
l'autre de son voilage.

M: Auriol a prononcé 34 discours
et 20 allocutions au cours de son voyage

Un bataillon colombien pour la Corée

La Colombie, à son tour, vient d'envoyer en Corée un contingent de sol-
dats. Ce d o c u m e n t  nous fai t  assister à la remiso d'armes aux hommes  de
ce bataillon, peu avant  leur départ. C'est la f e m m e  du minis t re  de la

défense  nationale oui préside à la cérémonie.

A VANT LA VOTA TION DU 15 A VRIL

• Le peuple suisse ne devra ,pas seu-
lement faire un sari, samed i et di-
manche  prochains, à rab'sïtnie init ia-'
t îve  pour  'là "-in vv':n ira.<iç!ie| r innt
nous avons relevé déjà .les* incoh-é*-
rences et les dangers ; il devra se
p rononc-  cri' é sur le contre'j rp-
jet de l'Assemblée fédérale relatif
également à la revision ' d e l'artic le

39 de la constitution , leque l a trait
à l 'émission des billets de banque.

Ce projet  de revision porte no-
t a m m e n t  sur trois al inéas, et prévoit
les modi f ica t ions  su ivantes  — que
nous indiquons ci-dessous en carac-
tè res aras — par rapport au texte
actuel :

TEXTE ACfUEL TEXTE DU CONTREPROJET
— Al inéa 3 —

La banque investie du monopole (des La b a n q u e  investie du monopol e des
billets de ' banque! aura pour tâche billets de banque  a pour tâche princi-
nricipale de servir,' en Suifise. de régu- paie de servir en Suisse de régulateur
lateur du marché de L'argent et de du marché de l'argent, de facil i ter  les
faciliter les opérations de paiement . opérat ions  de pa iement  et de prati-

quer , dans les limites de la législation
fédérale, une port ique de crédit et une
politique monétaire  servant les intérêts

généraux du pays.— Alinéa 6 —
L'acceptation obligatoire des billets de La Confédération ne peut ni suspendre
banque et de toute autre monnaie fi- l'obligatoin de rembourser les billets
duciaire ne pourra être décrétée par la de banque et de toute autre monnaie
Confédération qu 'en Cas de nécessité f iducia i re, ni décréter leur acceptation

eh temps de guerre.' obligatoire, sauf en temps de guerre
. . . , . . , .  ou de perturbations de la situation¦¦ •' '* ¦'• " ' monétaire.

. ; . . : ;  ¦ • — A linéa 7 —

La législation féd érale édictera les dis- Les billets de banque émis doivent être
positions relatives au siège de la ban- couverts par de l'or et des avoirs
que, à ses bases, à son organisation et à court terme,
à l'exécution de cet article en irénéral.

- • ' ¦ ¦ — Alinéa 8 —
. ' : l ¦ . ', : ¦- ' , . . . , . . / La législation fédérale  édicté les d ispo-

. , i skions relatives à l'exécution de cet
article.

Le nou vel alinéa 3 de l'article 39
ne - fait qu'élargir légalement le
cham p d'activité de la Banque na-
tionale , car en prati que , les bornes
prescrites par le troisième paragra-
phe du texte actuel, ont été dépas-
sées depuis longtemps. Par jbxem-ple,
la polit ique monétaire  de riotre ins-

titut d'émission, terme pa r lequel il
faut surtout ente n dre , selon le mes-
sage du Conseil fédéra l , les mesu-
res qui ont pour objet le. service des
paiements avec l'étranger et Je main-
tien de la par ité de la mon n aie, mais
qui ne s'étendent pas à la fixation ou
à la modification de cette parité,
c'est-à-dire de la valeur-or du franc
suisse (la Confédération étant seule
compétente à cet effet) ,  cette poli-
t iq ue monétaire , d isons-nous, n 'était
qu 'impliquée dans le texte « ancien ».

Mais elle a pris une telle importan-
ce au cours des an s qu 'elle est au-
jourd 'hu i  au premier p lan des pré-
occupations de la Banque nationale.
U ét ai t norma l qu 'on prof ite de la
revisi on const itut ion n elle pour tenir
compte de cette évolution.

La revision projetée de notre char-
te f ond amentale a été provoquée par
la rédaction du six ième alinéa de
l'art icle 39 actuel , lequel prévoit que
la.  Confé dératio n n e peut décréter
le cours légal (1) des billets de ban-
que qu'en temps de guerre .  Or , de-
puis le début de la première défla-
gration mond ial e j usqu 'à nos jours,
à l'exception d'une courte périod e
comprise entre  1930 et 1936, nos
bil l el s de ba n que ont tou j ours été
dotés du cours légal, en contradic-
t ion  fn rmel l r  avec la constitution."

Mais nécessite fai t  loi , et les cir-
constances obliègrent la Confédéra-
t ion à décr éter le cours forcé même
en dehors des guerres, en ra ison de
'' ins t ab i l i t é  de la s i t ua t i on  interna-
t io np 'e et de l'affa iblissement géné-
ral des monna ies .  CVst ainsi que les
parties essentielles de notre système
mo"^,!>i'-<> prtiiel reposent sur l'arrê-
té de dévaluat ion  de 193fi. et ont
a i n s ; "our fondement  le droit de.
nécessité.

Jean HOSTETTLER.

(1) Le terme de « cours légal » ou de
« crurs forcé » signifie que les billets de
banque permettant de se libérer valable-
ment, dans le pays de toute dette libellée
en francs suisses, car chacun est tenu
de les accepter en paiement pour n'im-
porte quel rr.-m.tsnt. Le billet est ainsi
devenu monnaie légale.

(Lire la suite en 7me page)

Ce qu'il faut penser du conîreprojet fédéral
relatif à l'émission des billets de hanpe

L'état de santé du maréchal Pétain
détenu à la citadelle de l'île dYeu

s'est légèrement amélioré

Le « DIUS vieux prisonnier du monde » va bientôt entrer dans sa 96me année

Notre correspondant  de Paris
noi's té léphone :

L'état de santé du maréchal Pétain
dét e n u à la citadelle de Vile d 'Yen
depuis  1945 , gui avait donné , voici
quarante-huit  heures, de très sér ieu-
ses inquiél'rrfes.  semble  s 'être légè-
rement  amé 'io ré .

Les  nouvel les  en provenance de
la c i tade l l e  de la Pierre  Levée  an-
noncent que la f i è v r e  est tombée  et
qu 'à la suite d 'un énerg ique tra i te-
men t à la péni cilline , le po int de
congest ion dont s o u f f r a i t  le « p lus
vieux prisonnier du monde » est en
voie de résorpt ion.

Dès au 'on avait appris  à Paris que
le maréchal Pétain était dans un état
grave , de nombreux jo urnalistes
français  et étrangers prirent la di-

rect ion de l ue  d i e u  ou i l s  ont seu-
lement débarqué hier après-midi  en
rrison de la t e m p ê t e  qui s o uf f l e  sur
l 'océan Atl anti que.

Faute de pouvoir  p é n é t r e r  dans
la c i tadel le  dont les n-  îf - oches  sont
in terd i tes  par des détachements  de
pol ice , les envogés  spéc iaux  ont dû
se contenter  du laconique bul le t in
de santé publ ic  par le médecin trai-
tant, u.-a. a.

(Lire la suite en 7nu; page)
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Tarif réduit pour certains pays. Prière de se renseigner

auprès de l'administration du journal.

l

: A N N O N C E S
21 c le millimètre, min. 25 mm. - Petites annonces locales
14 c, min. Fr. 1.50 - Avis tardifs 46 et 60 c. - Réclames

75 c., locales 46 c. de nuit 57 c.). Mortuaires 28 c.
Pour les annonces de provenance extra-cantonale :

Annoncet Suùies S. A., agence de publicité, Genève,
Lausanne et succursales dans toute la Suisse.
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IMMEUBLE S
En vue de placements de ses réserves,

entreprise industrielle

cherche à acheter immeubles
de rapport , bien situés et bien entretenus. —
Faire offres sous chiffres P. 10454 N., à

Publicitas S. A., Neuchâtel.

A VENDRE

BELLE PROPRIÉTÉ
à l'est de la ville

(environ 10,000 m') situation et vue splen-
dides, comprenant quatorze pièces et dépen-
dances, maison de concierge, grand verger
et jardin, garage, petite grève, très beaux
terrains à bâtir. — Pour tous renseignements,
s'adresser sous chiffres R. M. 669 au bureau

de la Feuille d'avis.

Ij l'SLaJ VILU
d*

^ 1̂ Neuchâtel
Permis de construction

Demande de l'Ecole
suisse de droguerie de
transformer son bâti -
ment, 4-1, rue de l'Evole,
et de construire une an-
nexe à. l'est de sa pro-
priété (article 2683 du
cadastre).

Les plans sont dépo-
sés au bureau de la po-
lice des constructions, hô-
tel communal, Jusqu'au
25 avril 1951.

Police des constructions.

!lil 11 COMMUNE
||| | VALANGIN
MISE AU CONCOURS

Poste
de garde-police-

concierge
Par suite de démission

honorable du titulaire, la
commune de Valangln
met au concours le pos-
te de garde-police-con-
clerge communal. Entrée
en fonction.: 1er Juillet
1051. Adresser offres écri-
teg au président de com-
mune Jusqu 'au 21 avril
1051. Joindre currlculum
vitae et copies de certifi-
cats. Les postulants doi-
vent être mariés et âgés
au maximum de 32 ans.
Ils peuvent prendre con-
naissance du cahier des
charges chez le président
de commune M. A. Inel-
chen, hôtel du Château,
Valangln.
Valangln, le 4 avril 1951.

Conseil communal.

Villars s/011on
Ravissant appartement

de trois pièces et salle
de bains, situation cen-
trée, à louer tout de sui-
te Jusqu'au 15 Juillet ou
dès le 15 août. S'adresser
à Henri Virchaux, Gare
9, Saint-Biaise, téléphone
7 54 35.

Belle chambre, confort .
Fbg Gare 13. tél. 5 57 04.

Jolie chambre à louer.
Bercles 3, 1er à gauche.

Chambre
meublée, au centre, Indé-
pendante, eau courante ,
cheminée, tout confort.
Adresser offres & S. M.
672 au bureau de la
Feuille d'avis.

A louer une

jolie chambre
meublée , à J:une homme
sérieux. Parcs 2, 1er éta-
ge à gauche , tél . ,5 53 73.

Chambre indépendante
au soleil . Bue Breguet 14,
1er étage à droite.

A louer belle chambre
Indépendante, à deux mi-
nutes de la gare . — Tél.
5 39 87, rue Louis-Favre
3, 2me.

Belle chambre libre
tout de suite . Mme Za-
nella , Orangerie 4 .

Pour étudiant , Jolie
chambre au midi , et bon-
ne pension. Tél . 5 58 79.

Belle chambre à deuî
lits, avec pension trè;
soignée, tout confort
dans milieu cultivé. Té-
léphoner entre 18 et H
heures, au 5 4328.

La Sage s Evolène
Chalet de quatre cham-

bres, six lits , dont deux
à deux places ; grande
galerie, cuisson électrique
ou à bois, exposition ma-
gnifique, à louer pour les
mois de mai , Juin , 1-14
Juillet et septembre. —
Ecrire sous chiffres B. O.
667 au bureau de la
Feuille d'avis .

24 juin
Logement de trois

chambres, cuisine, W. C,
disponible pour concier-
ge, au centre de la ville.
Offres sous chiffres L. A.
670 au bureau de la
Feuille d'avis.

CAVE
A louer pour tout de

suite grande cave voû-
tée, avec nombreux ca-
siers et monte-charge. —
S'adresser : étude Jean-
neret et Soguel, Môle 10.

LOCAL à louer à proxi-
mité Immédiate de la ga-
re. Prix: 55 fr. par mois.
Adresser offres écrites à
F. A. 522 au bureau de la
Feuille d'avts.

On offrirait au Val-de-
Ruz, près de l'arrêt du
trolleybus

appartement
de quatre pièces, cuisine ,
chambre de bains, chauf-
rage au bois, dans mal-
son Indépendante, avec
Jardin potager, poulailler
et autres avantages, à

à couple
(éventuellement retrai-
tés) qui se chargerait, en
échange, de l'entretien
des alentours de la mai-
son de maîtres, du Jardi-
nage et divers autres pe-
tits travaux. Adresser of-
fres manuscrites avec ré-
férences sous chlffres F-
2782 N., à Publicitas,
Neuchâtel.

IMMEUBLE
On cherche à acheter

Immeuble locatif , situé
quartier avenue du 1er
Mars - Beaux-Arts. —
Adresser offres écrites à
R. P. 684 au bureau de
la Feuille d'avis.

Fr. 20.-
de récompense à qui pro
curerait un logemen
simple et sans confort
de deux ou trois pièces
à Neuchâtel ou aux envi
rons, pour le 1er ou 1
15 mal. Adresser offre
écrites à P. O. 633 au bu
reau de la Feuille d'avis

Elève de l'Ecole de com
merce trouverait chambr
et pension dans famill
cultivée , centre . — Télé
phone 5 20 95.

Bonne pension . Pri:
modéré . Bellevaux 10 -
Tél . 5 44 89.

inllïf ' Effi la! ' Tl 5Q 'R

On cherche pour tou
de su ite ou pour époqui
à convenir , un

logement
de trois chambres , éven
tuellement deux , à Neu
chàtel ou à Serrières
Adresser offres à M. O
Cuanillon , Petits Clos
Fleurier .

Personne solvable cher
che à louer

un local
. avec vitrine (pas néces
, sairemen t au centre). TJi
• gent . Fa ire offre s sou
i chiffres R. C. 671 au bv.

«aau-da-1%. ïjeuiUj&jd^ivi

Commerçant offre 100
francs de récompense à
celui qui lui fournit un

logement
de trois ou quatre pièces.
Confort pas nécessaire.
Région Corcelles-Peseux.
Tél. 6 34 41.

Employé de bureau
cherche, pour fin avril ,

chambre confortable
avec part à la salle de
bains. — Adresser offres
écrites à L. C. 665 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

—¦—^^ F£L

On cherche, du
24 juin au 24 sep-
tembre, chalet ou
habitation, meu-
blé, au bord du
lac. — Adresser j
offres écrites à '
!.. B. 685 au bu-
reau de la Feuille
d'avis.

Etudiant cherche

chambre
Case postale 97., Yver- ¦
don. On demande un Jeu-

ne homme honnête en
qualité de

garçon
de courses

Place facile, vie de fa-
mille. — Famille Moser,
boulangerie - ' pâtisserie ,
Fabrikstrasse 32, Berne,
tél. (031) 3 46 25.

On cherche

jeune fille
sincère, consciencieuse ,
pour faire le ménage.
Bonne occasion d'appren-
dre la langue allemande.
Entrée Immédiate ou
pour date à convenir . —
Paire offres à Famille Ko-
bel, boulangerie, Schul-
gasse, Nidau (Bienne).

Dam© ou demoiselle
sachant bien coudre et
faire une bonne cuisine
trouverait place auprès
de monsieur seul, avec
un enfant bien élevé, de
dix ans. Faire offre s sous
chiffres M. A. 662 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

On cherche dans bon
petit café

JEUNE FILLE
présentant bien et de
confiance, pour servir au
café. Adresser offres écri-
tes à K. B. 661 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Jeune homme honnête
et robuste est demandé
en qualité de

porteur de pain
Faire offres à la bou-

langerie Maillardet, les
Verrières.

Dépositaires
sont demandés dans cha-
que localité pour la ven -
te de nos réputés pro-
duits alimentaires et
techniques. Grosses pos-
sibilités de gain . Rensei-
gnements à case 29,613,
Neuchâtel.

Femme
de nettoyages

est cherchée. Tél. 5 47 79.

Je cherche pour le 1er
mal , â côté de cuisinière,
une Jeune

femme
de chambre

connaissant le français,
sachant bien coudre et
repasser. Gages : 150 fr.
par mois. Adresser offres
et certificats sous chiffres
C. R. 542 au bureau de
la Feuille d'avis.

Vendeuse débutante
19 ans , cherche place
dans un magasin (de
préférence boulangerie-
pâtisserie , épicerie), pour
so perfectionner dans la
langue française . Possè-
de diplôme d'apprentis-
sage et bon certificat. —
Adresser offres détaillées
a K'.ara Lauper, Kirch-
gasse 76, Kloten (Zu-
rich).

Jeune Suissesse alle-
mande, 22 ans, protes-
tante , couturière diplô-
mée, cherche place de

femme
de chambre

dans bonne famille neu-
châteloise. Date d'entrée:
1er mai . Offres sous chif-
fres P. Z. 2288 à case pos-
tal» 24095, grande poste.
Wlnterthour .

VENDEUSE
22 ans, cinq ans de pra-
tique cherche place dans
boulangerie ou autre
commerce. Adresser of-
fres écrites avec Indica-
tion du salaire sous chif-
fres A. B. 637 au bureau
de la Feuille d'avis .

JEUNE EMPLOYÉ
DE COMMERCE

Suisse allemand , sachant
le français , bien au cou-
rant des travaux de bu-
reau, cherche place dans
un bureau ou une mal-
son de commerce. Faire
offres sous chiffres T. U.
678 au bureau de la
Feuille d'avis.

POLISSEUR
avec dix ans de pratique,
cherche place pour tout
de suite. Adresser offres
écrites à G. M. 683 au
bureau de la Feuille
d'avis.

ON CHERCHE
quelques soirs par se-
maine

un chasseur
(vestiaire et vente

de cigarettes)

un garçon
d'office

une femme
de ménage

(quelques heures
par Jour)

Prière de faire les of-
fres au Restaurant de
l'Escale, Neuchâtel. Mme
E. Mérlnat.

Je cherche deux bons

terrassiers
si possible Jeunes. Travail
garanti toute la saison.
Urgent. Attlllo Bastaroli ,
entrepreneur, Rochefort .
Tél. 6 5102.

On cherche

EXTRA
pour le dimanche 16
avril . Cercle de la colonie
italienne, Mme Planaro,
Prébarreau 1:

On cherche un

commissionnaire
Entrée Immédiate. —
S'adresser boucherie Vul-
thier , Bassin 2, télépho-
ne 5 10 68.

Jeune homme
fort et honnête, hors des
écoles, est cherché pour
travaux divers et com-
missions. Offres à case
postale 128.

On cherche pour demi-
Journée, une

vendeuse
pour Mosque. Rotation :
une semaine le matin ,
une semaine l'après-mi-
di . Adresser offres écri-
tes à S. O. 676 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Changement
de situation
Vendeuse expérimen -

te, désirant change r de
situation , cherche place
3ans bureau de la ville
ju des environs , pour
late & convenir . (N'est
Das sténo-dactylo) . —
adresser offres écrites à
R. P. 686 au bureau de
a Feuille d'avis .

Bon plâtrier
:herche travail à tâche.
3'adresse r à R. Balzaret-
;1, Beva '.x , tél . 6 62 80.

Jeune homme
de 17 ans désire appren-
dra une partie de l'hor-
logerie . S'adresser a Ar-
mand Vautravers, Tra-
vers.

ITALIENNE
cherche pour tout de
suite, place dans restau-
rant-pension , en qualité
de fille de cuisine, fem-
me de chambre . Adresser
offres écrites à V. O. 681
au bureau de la Feuille
d'avis.nnumo

J'achète
un buffet à une ou deux
portes, six chaises, pla-
cets de bols, une commo-
de. Ecrire : case postale
2501, Ecluse.

On cherche â acheter
d'occasion, une grande

malle de cabine
Adresser offres écrites â
P, K, 659 au bureau de
la Feuille d'avis.

Je cherche à acheter

canoë
d'occasion, en bon état,
deux places. Ecrire sous
chiffres T. O. 666 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

A vendre , pour cause
de maladie, splendide

moto B.S.Â.
650 cm' TT, à l'état de
neuf ; rodage non termi-
ne , avec tous les acces-
soires. Prix très Intéres-
sant . Ecrire sous R. M.
664 au bureau de la
Feuille d'avis.

A vendre

costume
manteau

bleu marine , état de
neuf , taille 40. Adresser
offres écrites à E. P. 688
au bureau de la Feuille
d'avis.

A VENDRE
un complet gris, poui
homme, taille 43, 80 fr „
un réchaud à gaz, trois
trous, 25 fr. ; une cou-
leuse, 40 litres, 20 fr. —
Mme Widmer , Bellevaux
7, le matin et dès 18 heu-
res.

A remettre pour cause
de départ,

agence
de location

dans importante station
valaisanne. Pas de con-
naissances spéciales. 3500
francs. Faire offres sous
chiffres P. 4844 S., Pu-
blicitas. Slon.

A vendre
vélo d'homme, ainsi qu'un
pousse-pousse, en parfait
état. Crêt-Taconnet 42,
2me, à gauche, dès
18 h. 30.

A vendre très beau

PIANO
m a r q u e  « Hornecker i
occasion unique . 700 fi
Demander l'adresse d
No 680 au bureau de 1
Feuille d'avis.

LE CINÉMA

%
Faubourg du lac 27

Tél. 5 44 33

VOUS ATTEND

i 'l 'Til *dBi f H il il I H T

Centre de puéricultur
Faubourg du Lac 17

Dorénavant CONSTJLT/
TIONS tous les vendredi

Vaccinations d'office
de 14-15 heures

Mlles M. A. Charpier
et M. Graf
infirmières

ABSENTES
du 11 au 22 avril

EIEEI13BîI!E
Docteur

Alf. C. Matthe
chirurgien

DE RETOUR

|S| GYMNASE CANTONAL
fMJf Année scolaire 1951-1952

Inscription des nouveaux élèves
le vendredi 13 avril :

Section littéraire à 8 h. 15
Section scientifique à 10 h. 15
Section pédagogique à 14 h. 15

Les élèves présenteront le dernier bulletin
obtenu à l'Ecole secondaire.

Les élèves des classes supérieures peuvent
prendre note dès vendredi 13 avril du nouvel
horaire.

Reprise des leçons : mard i 17 avril 1951.

I1LLE D'AVIS DE NEUCHATEL ¦

AMEUBLEMENTS
Nous engagerions , pour notre magasin à Bienne,

GÉRANT
bon vendeu r, bilingue. Situation intéressante et
stable pour personne de confiance au courant
de la branche, — Faire offres manuscrites,
avec curriculum vitae et photographie (discré-
tion assurée), sous chiffres AS 18781 J, aux

Annonces Suisses S. A., Bienne.

Enchères publiques de bétail
et matériel agricole

Pour cause de cessation de culture, Monsieur
Jules EVARD , au Coty, la Crotelle, fera vendre
par voie d'enchères publiques, à son domicile,
vendredi 13 avril 1951, dès 9 h. 30 précises,
le matériel et bétail ci-après :

MATERIEL :
Quatre chars dont trois à échelle et un à

pont, un camion avec cage, un break, un tom- '
bereau, un, traîneau, une glisse à fumier, une
brouette à herbe , une charrue « Ott 00 » oreil-
les « incollables », une piocheuse, une dite
canadienne, une herse, un rouleau, un râteau
à cheval , une tourneuse, une faucheuse « Her-
cule », deux chevaux, un « Record » 1949, une
pompe à pression H.D. 44 « Aebi » et 200 m.
de tuyaux, un moulin à meule, une scie à
ruban « Eclipse », un moteur « Bernard », un
semoir à petites graines, trois ruches d'abeilles
habitées, un battoir avec secousse et botte-
leuse, un tarare, un hache-paille, un coupe-
paille, un cric, tournebois, table, canapé,
cuveau, trabuchet, fourches, pioches, chaînes,
cordes, ustensiles à lait , un coupe-racines, un
potager « Sarina » éraaillé gris, trois trous,
plaques chauffantes, un étau , une enclume,
fagots et bois bûché, une balance 250 kg.,
colliers à chevaux et à bœufs, bâches et cou-
vertures de laine, un écrase-pommes de terre,
un lot de pommes de terre, mille kg. de paille,
vingt toises de foin , une selle et quantité
d'autres objets dont le détail est supprimé, i

BÉTAIL :
3 vaches dont une fraîche, une portante et

une d'automne,
1 boeuf de deux ans et un d'un an,
1 génisse prête au veau.
1 élève et un veau génisse,
2 porcs de 80 kg.

14 poules.
PAIEMENT COMPTANT. - Cantine sur place.

Cernier, le 27 mars 1951.
Le greffier du tribunal :

A. DUVANEL.

ON CHERCHE

bonnes ouvrières
Fabrique suisse de ressorts d'horlogerie S.A.,

Peseux.
' —. ¦

ON CHERCHE

deux ouvrières
pour petits travaux d'atelier

Offres à RENO S. A., fabrique Auréole,
la Chaux-de-Fonds, rue de la Paix 133.

Home d'enfailtS (environs de Berne)
cherche pour tout de suite ou pour date à.
convenir

directrice protestante
expérimentée

Connaissance de l'allemand désirée.
Adresser offres détaillées et références au pré-
sident du comité, M. Ernest Bonjour,
49, Bltzlusstrasse, Berne 16.

La Fabrique suisse de ressorts d'horlogerie S. A.
à Peseux cherche un très bon

manoeuvre
habitant la région de Peseux-C'orcelles-Auvernier.
Se présenter.

Nous engagerions, pour tout de suite
ou pour date à convenir,

épingleuses-
retoucheuses

expérimentées et capables de satisfaire
une clientèle exigeante. — Faire offres

avec certificats à la direction

Nous cherchons

deux monteurs
électriciens qualifiés

Faire offres écrites avec certificats
ou se présenter à

ELEXA S. A., électricité
t Ruelle Dublé - Temple-Neuf Neuchâtel

LIBRAIRIE - PAPETERIE
des Montagnes neuchâteloises

CHERCHE

vendeuse
qualifiée

Entrée dès que possible.
Adresser offres écrites à A. B. !582

au bureau de la Feuille d'avis.

'
"
• , t

Importante entreprise industrielle de
Bienne cherche

SECRÉTAIRE
sténo-dactylographe habile

ayant de l'initiative et capable de tra-
vailler seule, pour correspondance et

travaux de bureau.
Entrée immédiate ou à convenir.

Faire offres manuscrites en indiquant
prétentions de salaire. Prière de joindre
curriculum vitae, copies de certificats
et photographie sous chiffres O. R. 600

au bureau de la Feuille d'avis.

I / a Ê m  SEVAVITW H&V

ON CHERCHE :

un affûteur qualifié
pour tous outUs de coupe en acier rapide
et métal dur . pour travaux sur aftûtcuse

HSS

un fraiseur-régleur qualifié
connaissant a. fond tous les travaux
(petits et grands) de fraisage d0 précision

un régleur qualifié
pour tours et tours revolver moyens

et grands

un mécanicien-outilleur
qualifié

pour confection de gabarits et Jauges
. et mécanique d'essai

un ouvrier spécialisé
pour la trempe des métaux pour outillage

et pièces de séries

Places stables avec caisses de maladie,
de prévoyance, d'acaldents.

Remboursement des frais de déménage-
ment selon entente

Paire offres détaillées avec Indications
des activités antérieures , prétentions de

salaire et date d'entrée à

TESA S. A.
Fabrique d'instruments de mesure

RENENS - LAUSANNE

On cherche , pour travaux de laboratoire
dans cabinet médical, une

laborantine
disposant de quelques heures par jour ,
possibilité de travailler à domicile. —
Adresser offres écrites à T. I. 619 au

bureau de la Feuille d'avis.

CHEF
DE

FABRICATION
capable, énergique et ayant déjà
quelques années d'expérience
dans la branche, serait engagé
par importante manufacture
d'horlogerie de Bienne. — Ecrire
en joignant curriculum vitae et
photographie, en indiquant pré-
tentions de salaire , sous chiffres
S. 22 077 U. à Publicitas, Bienne.

¦w iMW Miiw m i "nrrT

ON ENGAGERAIT

DÉCOLLETEURS
sur revolver moderne

ËCANICIENS-AJUSTEURS
yiÉCANICIENS-OUTILLEURS

très qualifiés.
Bons salaires, places stables. — Faire offres

avec certificats ou se présenter à
GREUTER S.A., Numa-Droz 174

la Chaux-de-Fonds.

Je cherche

gouvernante
de langue française pour trois enfants de
9, 7 et 5 ans (éventuellement frœbellenne),
sachant travailler de façon Indépendante et
connaissant tricot et couture. Entrée 1er Juin
ou pour date à convenir. — Offres à Mme Urs
Sleber-Fehr, Attlsholz près Soleure, télépho-
ne (065) 2 10 2B.

Magasinier
Droguerie de la ville cherche jeune
homme fort , honnête, en qualité de
magasinier et pour faire les nettoya-
ges. Place stable. Faire offres écri-
tes avec prétentions de salaire à la
droguerie Paul Schneilter , Epan-
cheurs 8. Date : 15 avril ou 1er mai.

—— — 11 IV 51 .
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Importante maison de la place
cherche

sténodactylograp he
de langue française avec bonnes
connaissances de l'allemand.
Place stable. — Offres avec cur-
riculum vitae , photographie,
prétentions, à case postale 263,
Neuchâtel.

I .

Mail .mu '  et Monsieur FKANK-Dl'BIED et
famille, dans l'Impossibilité de répondre per-
sonncllcment il chacun, remercient bien sincè-
rement toutes les personnes qui ont pris part
il leur grand rtcull. Un merci spécial pour les
envols ilo fleurs.

Cernlcr, le 11 avril 1951.

«¦¦¦¦¦ ¦¦¦¦¦¦ ¦¦ M
Dans l'impossibilité Uc répondre à chacun

H pour les marques de sympathie qui leur ont
I été témoignées pendant ces jours d'épreuve
H et de séparation , Monsieur Charles SIEBER-
H SANDOZ , ses enfants et familles remercient
I sincèrement toutes les personnes qui ont prts
H part il leur deuil.

I

Lcs enfants de Madame veuve Ida BOULIN,
profondément touchés par les nombreux témoi-
gnages de sympathie reçus, expriment leur pro-
fonde reconnaissance il tous ceux qui , de près

g et de loin , ont pris part il leur grand deuil.
Un merci spécial il la Fanfare de Boudry, au
¦ Football-club de Boudry ainsi que pour les
H envols de fleurs.

NOUS CHERCHONS

apprenti
maroquinier-malletier

Se présenter à la fabrique Biedermann S. A
NTonH-itiinl Hnnlipr 7

Très touchés, les enfants et petits-enfants

Monsieur Louis BARFUSS
9 remercient sincèrement toutes les personnes
H qui ont pris part à leur deuil.

Lordel s/Enges, le 9 avril 1951.

licuvudici, inaiii- i / .

On cherche, pour début de mai, une
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Demain, on vous laisserai t  recom-
mencer votre t e n t a t i v e. Mais un mé-
decin la surve i l l e ra i t  d iscrètement
avec mon concours. Vous prîtes peur,
vous vous enfu î t e s .  Je me précipitai
à vos trousses dès qu'Aline nous
eut alerté de votre dépar t  par des
signaux convenus.  Trop ta rd .  J'avais
perdu j usqu 'à vo i r e  trace. J' ava i s
seulement pu me rendre  compte que
vous vous étiez dirigé vers Mon te-
Carlo. Je m' i n s t a l l a i  à la gare d'Ezc.
I n f a i l l i b l e m e n t , d' après mon raison-
nement, vous reprendr iez  un pro-
chain t r a i n  dans  la d i r e c t i o n  con-
traire  et vous ne manqueriez pas de
jete r un coup d'oeil en passant sur
le théâtre  de vos exploits. Evidem-
ment, vous pouviez e m pr u n t e r  un
rapide. Mais presque tous  les t r a i n s
s'arrêtent  à Eze. Si je n 'a r r iva i s  pas
¦ vous repérer , je t é l éphonera i s  dès
"e lendemain  m a t i n  à Paris à Lafra-
ter. et à Marse i l l e  à Turlot pour
qu'on vous repêchât dans un des
«eux endroi ts .  Cela f u t  beaucoup
Plus s imple . Quand  votre t r a i n  s'ar-
ma à Eze, vous vous mites béate-

men t  à la port ière .  Je n 'eus donc
qu 'à monter tranquillement da ns le
compartiment vois in .

» Nous avons  s u f f i s a m m e n t  déam-
bu lé  de compagnie  à t r a v e r s  Mar-
se i l le  pour que je vous fasse grâce
de vos allées et venues .  Pourquoi
vous ét iez-vous a r rê té  d a n s  ce t te
bonne  ville ? Je ne fus pas long à
l' apprendre.  Du premier  coup vous
découvr iez  la cache t t e  de J a n i n e  !
J'eus un m o m e n t  d' a d m i r a t i o n  to-
tale pour  vous. Qui ava i t  pu vous
mettre sur  la voie  ? Il a v a i t  donc
fa l lu  que  vous eussiez l'a i t  parler
le comte d'Astelane ! C ' é t a i t  ce r t a in ,
d' après les renseignements qui nie
parvenaient d'Eze et me signalaient
l'éveil  par t ie l  du paralytique. Com-
m e nt  aviez-vous  réussi  ? Probable-
ment grâce a u x  consei ls  d' u n cer-
t a i n  docteur Matt iani  chez lequel
vous vous  é l iez  arrêté à Niée .  Tur-
lot  me l' a v a i t  rapporté. Tout  en con-
t i n u a n t  de vous s u r v e i l l e r , nous  en-
t râmes en r e l a t i o n s  avec Mat t iani ,
H eon l' i rn ia  n o t r e  hypothèse .  Nous
l'appelâmes séance t e n a n t e  auprès
du coin le. Vous serez vous-même
t o u t  à l 'heure stupéfait des résu l -
t a t s  qu 'il a ob t enus .  Nous t e n i o n s
donc grâce à vous les f i l s  conduc-
teurs. I n u t i l e  de nous presser désor-
mais . Pe t i t  à petit le comte , en re-
couvran t  la s a n t é , nous  apprendrai!
la véri té  ou nous d on n e r a i t  tout  au
moins les moyens de l'a t t e i n d r e .
Vous deveniez  i n u t i le , dangereux
même. Obligé de me mu l t i p l i e r , gêné
parce que vous m'avi ez éve n té , je
ne t rouva i  rien de mieux  que de
dépêcher Lafrater à J a n i n e .  Je
pensais que. dès que vous le remar-

queriez, vous ne manqueriez pas
de t r a n s p o r t e r  votre  e n q u ê t e  à Pa-
ris. Là on vous ferai t  perdre votre
temps d'une  façon quelconque. Ce
qui me surpr i t  au plus haut  poin t ,
c'est (pic Turlot  me s ignala  que vous
aviez  pris le t r a in  pour  Paris, de
votre  propre i n t u i t i o n , sans avoir
aperçu La f r a t e r .

— Je vous d e m a n d e  pardon , in-
t e r r o m p i t  Pierre.

—¦ Comment ?
— Tenez.
Pierre l i r a  de son por tefeui l le  la

photo prise par Ginette. Laf ra te r  vu
de dos , près de J a n i n e .

Lecouvreur salua.
— Bravo ! Un coup de maî t re .

Nous n 'y avons  vu que du feu.
— Ah ! ah ! Monsieur  Pierre Val-

roy, il paraît que la p e t i t e  f i l l e  vous
d a m e r a i t  le pion ! s'exclama Ginet-
te.

—¦ C'est votre œuvre. Mademoi-
sel le  ? f i t  Lecouvreur. Mes comp li-
ments.  Q u a n t  j ' a u r a i  besoin d' un
coup d'objectif h a b i l e , je m 'adresse-
rai  à vous. Je continue. A Paris , Val-
roy, vous a v a l ât e s  les bouchées dou-
bles . En deux  t emps  t ro i s  mouve-
men t s , vous a u r i e z  mis  à feu et à
sang l' agence Lafrater si e l l e  n 'a v a i t
été de mèche avec nous. Nous déci-
dâmes  de vous fourrer à l' ombre
une  fois  de plus.  A l' aube  d'avant-
h i e r , vous  deviez  être a r r ê t é  de nou-
veau par une p a t r o u i l l e  d'agents  cy-
clistes qui  a u r ai t  visi té la maison
suspecte de Levai lois. Mais vous tou-
châ tes  le cœur de ce brave Tur lo t.
Il eut  p i t i é  de vous et vous  la issa
fuir.  Par bonheur, sur  le l i t t o r a l .
Nous touchions au but. Lorsque vous

y r e v î n t e s , vous ne pouviez  plus  nous
gêner. Grâce à nos so ins . J a n i n e  a v a i t
déjà r é in t ég ré  le domicile fami l i a l .

— J' a i m e r a i s  savo i r  par  quels
moyens '?

Ah ! voilà ! « I l ic  jaeet  lepus ».
Tout le nœud du d r a m e  est là.

— J' ai dev iné,  dit Pierre.
— V r a i m e n t  '? Et qu'est-ce qui vous

a mis  sur  la voie  ?
— Ceci, déclara Pierre en posant

la m a i n  sur  le dossier de Sévery.
« Les l e t t r e s  que vous m 'avez mon-

trées tout  à l ' h e u r e  sont  de l 'é c r i t u r e
de J a n i n e  déguisée.

— Nous l ' a v i o n s  é g a l e m en t  remar-
qué du premier coup, M o n s i e u r .  Mais
elles a u r a i e n t  pu av o i r  été écrites
sous la menace ou la c o n t r a i n t e .

— Sous l'empire de la suggestion ,
c'est i n f i n i m e n t  p l u s  logique.

— Vous êtes décidément très fort.
I I  n 'y a pas beoin de vous en di re
long.

— J ' i ra i  plus loin , déc la ra  Pierre.
Le personnage qui s u g g e s t i o n n ai t  Ja-
n i n e  est en ce m o m e n t  tout près d'ici.
Ce m a t i n  même , j 'ai t i r é  su r  lui.

— Cela doit être exac t , a f f i r m a
Sévcrv.

— Dans  ce cas . il est fait ' s'écria
Lecouvreur.  Tout le Cap d'Ail est
cerné depuis h ie r  soir —¦ et à moins
que ce personnage ne soit l'un de
nous...

— Non , dit Pierre , mais , j e crois
bien savoir qui c'est.

— Nous verrons tout  à l'heure, ré-
pliqua Lecouvreur, si nous avons eu
la même idée. Vous irez loin , mon
pet i t . . .  Pas un mot de p lus  pour l'ins-
tant... Bigre \ Défiez-vous de votre
jeunesse et de votre euiballernent.

Vous n'en avez pas assez des situa-
t i o n s  imposs ibles  ? Capturons d' a-
bord le bandit. Nous discuterons en-
suite sur sa personna l i t é  lorsqu 'il se-
ra sous les verrous.

— Une  question encore.  C'est P-T
le f l u i d e  du doc teur  M a t t i a n i  que
vous avez réussi à faire  r even i r  Ja-
ni ne ?

—¦ Exa c tement .  Le mal ne peut être
c o m b a t t u  que par  le mal. A u n e  sug-
gest ion magnétique on ne pouvait,
comme moyen  d' a c t i o n , qu 'en oppo-
ser u n e  semblab le .  Cela s'est l'a i t  pe-
tit à petit avec la méthode r igoureuse
indispensable. M a t t i a n i  est un as. Dès
la première promenade de J a n i n e
d 'A s t e l a n e  avec Mlle Ginette, ic i  pré-
s e n t e , M a t t i a n i  est a r r ivé  à d i s t ance
à lu i  f a i r e  r acon te r  ce qu 'i l  l u i  sug-
gérait. Cerveau auss i  sens ib le  que
v u l n é r a b l e , M o n s i e u r  Bourdiac .  Vous
ne devrez pas . une  l'ois mar ié , l âcher
votre f e m m e  d' u n e  semel le .

— Ce sera mon p lus  g r a n d  bon-
heur  ! d i t  Jean  les v e u x  au c ie l .

— M a i n t e n a n t , en r o u t e , ordonna
Lecouvreur .  Je ne veux  pas vous pri-
ver du plaisir, mon cher  Valroy, d'ar-
rêter vous-même l ' i n d i v i d u  en ques-
t i o n .  J'ai prié qu'on vous  a t t e n d i t
pour cela. Nous savions par M a t t i a n i ,
qui  lu i -même é t a i t r ense igné  par les
réac t ions  de J a n i n e , qu 'il deva i t  rô-
der dans  les env i rons .  S'il ne nous en
ava it  aver t i s , nous  l ' a u r i o n s  supposé
quand même. I! é t a i t  en e f f e t  proba-
ble qu 'ennuyé  du départ  de sa victi-
me, comprenant qu 'elle lui échappait
de plus en plus , le band it  commit
l ' imprudence  de raccourcir  la d i s t an -
ce qui la sépara i t  de lui , af in de la
reprendre définitivement.

— A moins que le retour même de
Mademoise l l e  J a n i n e , au Cap d'Ail ,
ne l'ait rapprochée de lui , glissa Pier-
re.

Lecouvreur le regarda avec stupé-
fact ion.

— Ce n 'est pas bête du tout votre
supposition.

—¦ Ce n 'en est qu 'une , en ef fet ,
Dans tou s l es cas , je suis de votre
avis. Le personnage mys té r i eux  est si
près d'ici que ce m a t i n  même je l'ai
surpris s'employanj  à reconq uérir sa
vic t ime.

— Nous ne le tenons pas encore,
— Bah ! s'il  nous  échappe , dil

Pierre, j 'ai ses empreintes.
— Ah ! oui , ce t te  feu i l le  de pa-

pier que nous avions  remarquée
dans vos bagages '?

— J'ai eu cette idée de suggestion
magnétique à la première m i n u t e  de
mon enquête , avoua  Pierre.  Si je ne
vous ava i s  t r o u v é s  sur mon ch e m i n ,
j 'a u r a i s  réussi  en quelques jours.

—¦ Je me fa i s  un  devoir  de vous
a f f i r m e r  que si vous  ne vous étiez
pas t r o u v é  sur  le no t re , nous n'au-
r i o n s  c e r t a in e m e n t  pas abou t i .  Mais
il ne  s u f f i t  pas de découvr i r. II f au t
capturer. Ce ne sera pas trop de
« tous » nos efforts  r éun i s.

— C'est donc u n personnage si re-
d o u t a b l e  ?

¦— Vous verrez.
Deux autos les a t t enda i en t  devant

le commissar ia t .  Ils y montèrent .
Parv enus au d ébut du Sentier des
Sirènes, on f i t  ha l te .

— Une m i n u t e , dit Lecou vreur en
leur faisant  signe de ne pas descen-
dre.

(A suivre)
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Pour chaque calculateur une

CURTA
I

Us*

Machine à calculer universelle de poche
multiplie, divise , additionne et soustrait comme
les grandes et lourdes machines habituelles.

Avec la CURTA vous pouvez calculer par
exemple :
645,432 X 63,992 = 41,302,484,544 en 10

secondes environ ;
863 : 6109 = 0,141267 en 20 secondes environ

Veuillez me/nous faire parvenir un prospectus
Veuillez me/nous (aire une démonstration sans
engagement
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ENFIN !

La beauté à la portée de toutes
les f emmes !

grâce aux prix é tonnamment  bon mar-
ché que pratiquent les produits de

première qualité

Elisabeth Post
) 

Toutes les sortes de crèmes
en pots de Fr. 2.45

Les lai ts, to n iques , eau de
toilette, à » 3.45

Les rouges à lèvres complets , à » 3.75
Enfin les poudres , à . . . .  > 1.45

(+ impôts)

Voyez p lutôt le succès sans précé dent
qu'ils rempor tent  a c t u e l l e m e n t  au rayon

de parfumerie de la

LE CINÉMA

®
Faubourg du Lac 27

Tél. 5 44 33

VOUS ATTEND

M a i s o n  f a m i l i a l e
Ofcitta ieloQ m déalri. dans an très court délai et acx

mtBtvu coflditlou. Document a tin a sans engagement.
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! j Ceintures
spéciales

9 dans tous genres
B avec san- OC 4C
¦ gle dep. tJ.tJ
S Ceinture «Snlus»

5 % S. E. N. J.

A vendre

quatre escabeaux
sculptés. Gulllod , meu-
bles , rue Fleury 10.
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f  P R O D U I T  ^Df G E N E R A L  MOTORS

AGENCE NEITCHATEEOI SE :

PAUL EMCH, COLOMBIER
Té léphone  (038) 0 34 31

Sous-agents :

Neuchâtel : Perrot & Cie S. A., Saint-Honoré 5
Peseux : A. Rossier & fils

< OPEL SUPER SIX >
Moteur , pein tu re, in té r ieur  et pneus neufs.
Prix très bas . — Occasion un ique. — Rensei-
gnements  sans engagement, case 394 , Neuchâ-
te l ou té l. (038) 6

~
21 32.

A vendre , sur France, dans grande ville frontière,

fabrique de produits alimentaires
en activité, ou local industriel convenant pour tou-
tes Industries. — Ecrire sous chiffres P. K. 643 au
bureau de la Feuille d'avis.

A vendre

jeune chien
berger appenzellols , qua-
tre mois. Ecrire sous K.
r , 679 au bureau de la
Feuille d'avis.

A vendre

châle-tapis
ancien , 340x160 cm . —
Adresser offres écrites à
L. T. 675 au bureau de la
Feuille d'avis .

Fiancée vous p°uvez
ritillbca dès malme-
nant vous mettre en mé-
nage en achetant prédîtvotre mobilier à w l G U I l

chez

Saint-Honoré
Saint-Maurice
Fbg Hôpita l 11
NEUCHATEL

Demandez une offre sans
aucune obligation d'achat

A VENDRE (canton de Neuchâtel)

grand hangar
couvert de tui les, 17X14 m., construction
récente , fac i lement  démontable, conve-
nant  pour entrepôt de bois , matériaux
de cons t ruc t ion, etc. — S'adresser par

écrit sous chi f f res  P. 2783 N.,
à Publici tas. Neuchâte l.

De la cha leur, du confo r t avec un

TAPIS NOUÉ MAIN
laine de Ire qualité

Grand choix de coloris et de modèles
On se charge de la confection

Prix par m-, y compris fournitures Fr. 155.— net

Mme I A D I N E
HOPITAL 11 — Tél. 515 85

' HUILES DE CHAUFFAGE 
>

M. S C H R E Y E R
COMBUSTIBLES

DuPeyrou 3 Tél. 517 21

^^—— gB 3 11

UN TAILLEUR / ITtÉS ÉLÉGANT

beige , coupe par - ' f a i t  en beige et
f aite ?r's

159.- 120.-
! Vous trouverez à notre grand rayon de costumes des modèles

c lassiques très couture dans une exécution p a rf a i t e, façons
vagues et cintrées

de 79.- à 245.-
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L'évolution politique en Allemagne
Une grande puissance renaît en Europe

(Voir « Feuille d'avis de Neuchâtel » des 6 et 7 avril 1951)

III
Hésitations allemandes

à l'égard du plan Schuman
Le plao Schuman est ©n principe

approuvé tant dans les milieux gou-
vernementaux de Bonn que dans les
milieux responsables des industries du
charbon et de l'acier ; tout le monde
considère que, s'il venait à échouer,
cela aurait de très graves conséquen-
ces politiques. On pourrait craindre
non seulement que cet échec n'eût des
répercussions sur l'attitude des Etats-
Unis à l'égard de l'Europe , mais l'idée
même d'une Europe unie en recevrait
un coup terrible et sa réalisation s'en
trouverait rendue impossible pour
longtemips.

On manifeste néanmoins, dans les
milieux de l'industrie minière, de tel -
les hésitations à l'égard de certaines
des dispositions du plan Schuman que,
si des concessions essentielles no sont
pas faites de part ou d'autre, la signa-
ture de l'accord semble fortement mise
en danger.

Du côté allemand, on s'élève surtout
contre les pdeins pouvoirs dont dispo-
serait l'organe suprême du plan Schu-
man, haute autorité qui serait plus
puissante que n'importe quoi cartel
de l'Europe occidentale, tandis que,
d'autre part, toute « cartellisation »
des industries est ©nergiquement com-
battue.

La sécurité intérieure
Contrairement à l'opinion publique

allemande qui est à peine consciente
du danger communiste, les milieux
gouverne m entaux do Bonn considèrent
avec sérieux lo danger qui — du fait
des agents communistes — pèse sur la
sécurit é intérieure de la République
féd érale. Lo nombre sans cesse décrois-
sant des membres du parti commu-
niste et des électeurs qui votent com-
muniste pourrait inspirer des illusions
qui ne correspondent pas du tout aux
faits. Selon les information» dont on
dispose à Bonn , les communistes, for-
tement appuyés de l'Est, ont établi on
Allemagne occidental© un puissant ré-
seau d'agents composé d ' individus dé-
cidés qui , agissant sur les leviers de
commande, pourraient provoquer do
graves troubles dans la production et
les transports . Quotidiennement , des
agents arrivent de la zone orientale ,
pourvus de papiers irréprochables et
de gros moyens financiers. La situa-
tion dans? les mines est particulière-
ment inquiétante, car — selon les
données officielles — 25 à 30 % des
équipes sont formées do communistes .
Il est vrai, sans doute , que les com-
munistes ont été écartés des postes
essentiels des syndicats, mais, par
suite do leur extraordinaire art du
camouflage et do Ja vulnérabilité de
ces entreprises, ils constituent toujours
un danger considérable.

La restauration de l'unité
allemande

La répartition du pays en zones
d'occupation , effectuée par les puis-
sances victorieuses après la capitula-
tion de l'Allemagne, a évolué, contrai-
rement à leur intention, en une scission

fâcheuse, dont toute l'Allemagne souf-
fre énormément. Le gouvernement fé-
déral n'a jamais reconnu cette scission
des deux Allemagne», et il fait tout son
possible pour la supprimer. Comme il
prétend représenter légitimement tous
les Allemands, y compris ceux de la
zone oriental e, il a créé un ministère
particulier pour l'ensemble des ques-
tions allemandes, ministère dont l'acti-
vité s'étend à tous les domaines où doi-
vent être défendus les intérêts alle-
mands dans leur ensemble. A cette fin ,
ce ministère observe minutieusement
les évolutions de la polit ique, de l'éco-
nom ie et de la vie culturelle en zone
soviétique. Les informations obtenues
à Bonn de cette manière montrent en
toute clarté j usqu'à quel point la so-
viétisatiou a déjà été poussée à l'est,
De l'avis du ministère pour l'ensemble
des questions allemandes, une vérita-
ble transformation do l'esprit des po-
pulations est on cours à l'est, et si ce
processus no pouvait être arrêté, l'en-
semble do l'Allemagne orientale serait ,
nu bout d'un certain temps, irrévoca-
blement perd u .

La « police populaire »
L'on suit naturellement à Bonn, avec

un intérêt tout particulier, la création
do la « police populaire * do l'Allema-
gne orientale, dans laquelle on no voit
pas seulement un instrument pour op-
primer le peuple , mais aussi une me-
nace contre la République fédérale.
Selon les estimations faites en Allema-
gne occidentale, les effectifs de la « po-
lice populaire » se monteraient à 105,000
hommes, répartis eu G0,000 hommes des
«Bereitschaften», ,10,000 élèves-policiers,
10,000 hom mes de la police maritim e et
5000 hommes de la police de l'air. Il
s'agit en fai t  d' une excellente année
de cadres qui , en cas de nécessité,
pourrait rapidement s'accroître. Elle
est armée de matériel do première clas-

se, des plus modernes, et dispose aussi
do tanks lourds et d'artillerie. U n'a
pas échappé à l'attention des autorités
de l'Allemagne occidentale que, ces
dernières semaines, de fort contingents
de la «police populaire» ont été retirés
de l'Allemagne orientale et dirigés sur
la Pologne et la Tchécoslovaquie. On
voit là, à Bonn , essent iellement une
manœuvre tactique de l'Union soviéti-
que , en relation avec la conférence à
quatre.

La question
de la neutralisation

Le thème dominant des conversations
politiques est actuellement en Allema-
gne la question de la neutralisation . U
s'agit , ici aussi , essentiellement d'un
slogan de la propagande communiste
qui vise à faire de l'Allemagne uni Etat
neutre et sans défense. Cette neutral i -
sation a été rendue d'autant plus allé-
chante pour les Allemands que les pro-
pagandistes communistes laissent en-
tendre qu 'en contre-partie lo Kremlin
pourrait autoriser la restau ration do
l'unité allemande et des élections libres
dans tout lo pays. Par la neutralisation
do l'Allemagne, Moscou ferait échouer
l'effort des Alliés occidentaux pour at-
tirer l'Allemagne dans le système de
défense occidental.

Toutefois l'idée, en soi alléchante,
d'un Etat neutre entre l'est et l'ouest,
est repoussée délibérément par les mi-
lieux responsables de Bonn, car on
croit percevoir qu 'on no vise qu 'à
créer, par cette neutralisation , un vido
au centre do l'Europe , où pourraient
s'effectuer sa ns obstacle des infiltra-
tions venues des pays communistes
voisins. Ou est convaincu , à Bonn ,
qu 'une Allemagne neutre et désarmée
constituerait une puissante tentation
pour des agressions extérieures et tom-
berait en peu do temps sous la coupe
du communisme.

Le casier vierge de M. Hervé Bazin répond aux allusions malveillantes de M. Pierre Viaud

M. Pierre Descaves a trouvé, dans
son courrier , un envoi d'un laconis-
me auquel ses fonctions de prési-
dent de la Société des gens de let-
tres ne l'ont guère habitué : une en-
veloppe ne contenant qu'une feuille
blanche. C'est l'extrait du casier j u-
diciaire de M. Hervé Bazin , raconte
Pierre Fournier dans «France-Soir».

Cette pièce d'une virginité écla-
tante const i tuera  l'économe et élo-
quente  réponse de l'auteur de « Vi-
père au poing » aux campagnes dif-
famatoires dont il est l'objet dans le
monde des lettres , depuis quelques
jours. Plus exactement depuis la
sortie en l ibrai r ie  d' un livre qui,
sans ses intentions perfides , risquait
fort de passer inaperçu. Ce livre est
in t i t u l é  « Les Grelots de Triboulet  ».
Il a pour auteur M. Pierre Viaud.

Par une rencontre singulière, M.
Pierre Viaud est le neveu de Pierre
Loti , de la même façon que sa vic-
time, Hervé Bazin , compte parmi
ses oncles René Bazin , qui fut ,  en-
tre autres choses, un académicien
renommé. Les mœurs ayant  évolué
depuis les temps heureux de la lit-
térature académi que , c'est sur le
terrain des règlements de comptes

que se situent aujourd'hui les rap-
ports des deux descendants abusifs,

Le « corps du délit »
Dans « Les Grelots de Triboulet »

qu'il a édités lui-môme — et à ses
frais — M. Pierre Viaud évoque ses
souvenirs. A l'en croire, il aurait
fait la connaissance d'Hervé Bazin
(que dans son livre, il appelle
« Craonne », nom de la région d'où
l'auteur de « Vipère au poing » est
originaire) à la prison de Clairvaux.
Hervé Bazin , dont Pierre Viaud
brosse un portrait assez ressemblant
pour qu 'aucune  équivoque ne sub-
siste, aurait été , selon l'auteur , con-
duit à Clairvaux à la suite d'une es-
croquerie commise aux dépens de
l'admin i s t r a t ion  des P.T.T. où il fut
effectivement employé quel que
temps en qual i té  de stagiaire. Aupa-
ravant , toujours selon M. Pierre
Viaud , d'autres escroqueries réali-
lisées de la même façon l'auraient
successivement amené à séjourner ,
à la demande de sa famille (son pè-
re était alors magistrat) ,  dans des
asiles d'aliénés du Vaucluse et de la
région parisienne. Il y aurait no-
tamment  trouvé l'insp irat ion de son
deuxième roman : « La Tète contre
les murs  ».

Enf in , à sa sortie de prison ¦— où
il serait demeuré pendant  les qua-
tre  dernières années de la guerre —

« Craonne », bénéficiaire de la loi
d'amnistie, aurait vécu de cambrio-
lages. Peu respectueux des coutu-
mes du « milieu », il aurait, lors
des partages, lésé son ami Pierre
Viaud , qui le secondait dans ses oc-
cupations délictueuses. Ainsi « Les
Grelots de Triboulet » constitue-
raient un règlement de comptes un
peu tardif et un peu littéraire mais
implacable.

Ces accusations que la virginité
du casier judiciaire de M. Hervé
Bazin entache de gratuité ont jeté
le trouble dans le monde des lettres.

L'accusé
répond par le silence

et son casier vierge
Hervé Bazin est à ce point can-

tonné dans son silence campagnard
qu 'il n 'attache d'importance qu 'aux
articles de journaux , seuls capables
de le percer. C'est que chaque fois
qu'un entrefilet  mal in tent ionné le
concernant paraît dans la presse,
plusieurs personnes du village le dé-
coupent et le glissent charitable-
ment dans sa boîte aux lettres. A
Vil lcnauxe (Aube) ,  il n'y a que cela
qui compte. Les livres, on ne les lit
pas , même si ce sont , comme celui
de M. Pierre Viaud , des romans à
clef ou , plutôt , des romans à pince-
monseigneur.

Un conflit dans le monde des lettres françaises
oppose les neveux de deux académiciens renommés

Emissions radiophoniques
Mercredi

SOXIENS el. télédiffusion : 7.10, le bon-
Jour matinal . 7.15, lnform et heure exacte.
7.20, œuvres de Schubert et Mendelssohn.
9.15] émission radloscolalre : Dans le mon-
de des oiseaux . 9.4ô, Hary Janos , suite
d'orchestre de Zoltan Kodaly. 10.10, émis-
sion radlosco lalre , suite. 10.40, œuvres d'A .
Honegger. 11 h., Les refrains que vous ai-
mez. 11.45, vies Intimes , vles romanes-
ques. 11.55, airs de bravoure. 12.15, une
page de Salnt-Saëns. 12.25, le rail , la rou-
te, les ailes. 12.45, signal horaire . 12.46 ,
Inform. 12.55, Sans annonces . 13.45, la
femme chez elle . 16.29 , signal horaire .
16.30, de Beromunsler : émission commu-
ne. 17.30, la rencontre des Isolés : La
chartreuse de Parme. 17.55, au rendez-
vous de5 benjamins . 18.30, l'agenda de
l'entraide et des Institu tions humanitai-
res. 18.40, un disque. 18.45, reflets d'Ici et
d'ailleurs . 19.13, l'heure exacte et le pro-
gramme de la soirée. 19.15, lnform . 19.25,
destins du monde. 19.3b, mosaïques. 20 h.,
destin d'exception : Arthur Honegger.
20.20, œuvres pour piano d 'Henri Stierlin-
Vallon . 20 .30, le mercredi symphonlque.
22.30. Inform . 22.36 , Nuits de Genève.

BEROlUUNS'IEK et télédiffusion : 7 h.,
inform 11 h., de Sottens : émission com-
mune. 12.30, lnform. 12.40, Mélodies d'opé-
ras et d'opérettes. 13.15, musique de cham-
bre. 16.30, musique de chambre de com-
positeurs d'opéras. 18 h., C. Dumont et
son orchestre . 18.40, Charlatans célèbres :
Raspoutlne. 19.30, Inform . 19.40, chronique
de la Suisse occidentale . 20.15, Tutti frut-
tl , musique récréative Internationale , 21
h., une soirée au « Lapin nglle » o, Paris .
22.05, hommage à, Verdi.

Etat civil de Neuchâtel
NAISSANCES. - 5. Chuard , Marcel-

René, fils de Gilbert-François , câbliste, à
Bôle , et de Georgette-Vlolette née Ruchat .
7. Jeanmonod, Nicole , fille de Maurice-
André , cantonnier , à Peseux, et de Lotti
née Jampen.

PROMESSES DE MARIAGE . - 6. Lo-
cher', Auguste-Frldolin-Paul, employé de
bureau, et Girard , Joslane-Béatrlce . tous
deux à Neuchâtel ; Python , Louis-Julien ,
ouvrier sur métaux , et née Masset , Char-
lotte-Françoise, tous deux à Neuchâtel ;
Hasler , Jean-Claude , mécanicien, et Pa-
dovanl, Marie-Louise, de nationalité fran-
çaise, tous deux à Neuchâtel . 7. Oppllger ,
Georges-Paul , typographe-mtnerviste, et
Castellanl , Susanne-Eglantlne, tous deux
à Neuchâtel ; von Buren , André-Charles,
employé de bureau, à Neuchâtel , et Glau-
ser, Vrenell-Hulda , à Genève. 9. Stalder ,
Gustave-Roger , manœuvre , à Neuchâtel , et
Robert, Nancy-Pierrette , à Auvernier .

MARIAGES CÉLfcBRfiS . - 5. Lâdrach,
James-Gérald, régleur-contrôleur, et Fer-
ron , Glovanna-Giusepplna, tous deux à
Neuchâtel . 7. Perret , Arthur, chauffeur
d'auto, et Forte, Caterlna , de nationalité
Italienne , tous deux à Neuchâtel ; Stelner,
Gérald-Phllippe , sellier , et Lambert , Eml-
lle-Marle-Thérèse , tous deux & Neuchâ-
tel ; Bourdllloud . André , électricien , et
liey, Marie-Louise, tous deux & Neuchâtel;

Carcani , Gilbert , employé de bureau , et
Veuve . Olga-Aimée , tous deux à Neuchâ-
tel ; Nordmann , Camill-Marzell, médecin-
dentiste scolaire, à Neuchâtel , et Gilnz-
burger , Dorothea-Dora, â Bâle ; Ganz,
Emtl , technicien , & Neuchâtsl , et Iselln,
Heidy-Martha . à Winterthou r ; Zimmer-
mann , René-Helnrlch , pâtissier , à Neuchâ-
tel , et Hoferer, Lucie-Berthe, à Colombier.

DÉCÈS. — 4 . Saucon , Emile-Samuel, né
en 1889, manœuvre, à Neuchâtel, veuf
d'Hélêne-Llna née Rognon . 6. Lûthy, Marie-
Rase-Alice, née en 1951, fille de Bernard-
Camille , gendarme à Neuchâtel , et de Li-
liane Daisy-Amanda née Perret ; Ruchtl
née Comtesse, Elisa , née en 1872, ména-
gère, à Engollon , veuve de Ruchtl , Char-
les-Louis ; Keller née Valloton , Clara-Pau-
line, née en 1904, ménagère, à Neuchâtel,
épouse de Keller , Jean-Auguste ; Béguin,
Hermine , née en 1867, ancienne gouver-
nante , à Peseux, céliba taire . 8. Wasserfal-
len, veuve Sunler , née Blnda , Alice-Irma,
née en 1893. ménagère, à Broc ( Fribourg).
épouse de Wasserfallcn , Gottfrled ; Schlfi-
mann , Otlllie , née en 1879, sans profes-
sion , de nationalité tchécoslovaque, à, Neu-
châtel , célibataire.
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Tamb relia
pour tout, partout, pour tous

Moteur 2. temps : 125 ce. 3 vitesses, 1 ou 2 places.

Record de venle :la motocyclette la Performances : 70 km./h., tous les
plus vendue en Suisse en 1950. cols à 2 personnes, 42 records

Exemple d'organisation : 170 ogents du monde-
officiels suisses, instruits et outil- Prix : Fr. 1425.— et 1695.- plus
lés, garantissent un service im- icha. A la portée de tous par
peccable. grandes facilités de paiements

Economie : benzine, huile, entré- avec versements hebdomadaires.

lien, impôt, assurances et pneus
c= moins de 3,8 centimes au km.

JAN S. A. LAUSANNE
Agents régionaux :

BOUDRY : A. CHABLOZ
COLOM B I E R : MAY OR & NEF
NEUCHATEL : R. SC H E N K , Chavannes 15

A VENDRE |
de gré à gré 1

divers objets, machines, moules, etc., provenant de la

faillite H. Bandelier et Cie, « Créations Wiba.

Cette vente aura lieu dans les locaux Maillefer 34-36,
du 11 au 13 avril, de 8 à 12 h. et 14 à 18 h.
Le vendeur : A. BURA, Tivoli 4. Tél. 51528
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"^^^^^Jt^^^^^fe vous offre

...très jo lie maison f amiliale
de construction soignée

comprenant :

quatre chambres, cuisine, bain, W. C. sur le même étage
garage, caves, buanderie, chauffage central,
et un jardin de 550 m2 environ.

pour un versement de :

Fr. 12,000.-
¦

¦ 
¦

DEMANDEZ RENSEIGNEMENTS %Q| flTf?^*™K^)
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LE CINÉMA

%
Faubourg du Lac 27

Tél. 5 44 33

VOUS ATTEND

Modernisez dae S
en échangeant vos vieux
meubles contre des neufs
à votre goût. Choix
énorme... première quali-
té... à prix très bas...

ĵrf̂ fflBj
Arrangements
de payement
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Grand choix de bureaux
ministre depuis

Fr. 210.-
chez

avec mes plants de qualité donnant de beaux
fruits savoureux.
Quatre-salsons sans filets: «Baron Solemacher»
et « Reine des Vallées », 25 p. 4 fr. 50; 50 p.
8 fr. ; 100 p. 15 fr. « Hedwige » 4 saisons filan-
tes, 60 p. 7 fr. ; 100 p. 13 fr.
Expéditions avec mode de culture et plantation

PÉPINIÈRES W. MARLÊTAZ, BEX
, Tél. (025) 5 22 94

Qui a remis une fiole de poison à Gœring ?
Comment un criminel de guerre a échapp é à la potence

Le général S.S. Erich von (loin BHC.1I-
Ze.lowftki nr r i rn ie  que, c'est lui qui a
remis à I lermaun Gœring' la fiole do
poison grâce à laquell e io « Reichs-
mimsliall » a pu échapper à la potence.

Il s'ufrit <lo ki (lou.xicme déclaration
de cette nature. Eille diffère de la pre-
mière on co sens que lo général von
ilem Bach prétend avoir caché le poi-
son dans un savon , et lion dans do la
gomme à mâcher.

Le S'encra! von dem Bach-Zolowski,
que le t r ibunal  miwiichois de dénazi-
fication a condamné à dix ans de tra-
vaux forcés, a fait  savoir à la police
allemande qu 'il était à même de don-
ner des «informations importan tes»
au sujet de la façon dont Gœrinjr a
pu s'empoisonner. Questionné par des
officiers américains, il dit qu 'il était
enfe rme  à Nuremberg dans une cel-
lule voisine de celle de Gœring. Par
un, trou de la paroi , Gœring lui aurait

demandé do lui  procurer du cyanure .
Le général S.S. précise qu 'il a dissi-
mulé l'ampoule de cyanure dans un
savon , qu 'il glissa dams la main de
Gœring lorsqu 'il le rencontra dans la
couloir qui  menait  à la salle du tribu-
nal . Lo gcnéra l von dem Bach n'au-
rait pas rencontré de difficultés ù
introduire dans la prison , en fraude,
trois ampoules do cyanure .

La deuxièm e, il prétend l'avoir don-
née à l'ex-général S.S. Scbimala , qui
se donna la mort, le 16 septembre 1948,
dans un hôtel d'Osnabruck.

La troisième ampoule , le général
von dem Bach aff i rme qu 'il l'a gardée
pour lui . Il aff i rme qu 'il est prêt à
la remettre au tribunal , afin que celui-
ci puisse comparer le poison et les
éclats de verre retrouvés dans l'esto-
mac de Gœring, lors de l'autopsie,
avec le poison et lo verre do cette
troisième ampoule.

Û 

Jeunes époux , Jeunes père*
assurez-vous sur la vie & )¦

Caisse cantonale
d'assurance populaire

NKCTCHATEL, rue du Mole 3
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^^^^^^^^k Sa 
conception-plaisante 

et robuste jjtjflj B%k En qualité et performance les meilleurs 1 /'j i ï

"̂ j^̂ ^lk et "les grands nettoyages ! ^BBaaSf̂

-£L*<w A Aspirateurs §
^Œ^̂  et cireuses i

imfzjj Location - Vente - Echange I
j ^a  aSSÈÊÈ FACILITéS 

DE 
PAIEMENTS

s!m CyHrell à Partir de Fr. 19.— par mois

* Démonstration ^ l̂̂ -———B̂ ¦•̂ ¦•̂ ¦̂ ^̂ ^̂ ^ ¦̂ "B^^et vente : , RUELLE DUBLE NEUCHATEL
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/l W boisson rafraîchissante
/ j  et^fortifiante
\ «x pour l'entre-saison

Jus de pommes

i&

SAV01E-PETITPIF.RRE S. A.
garde la tradition

des meilleures qualités
de la nouveauté

de la belle coupe
à des prix intéressants

et vous présente
un CHOIX SUPERBE en

Manteaux vagues
Manteaux redingote

depuis 139.-

SJai/oie- Petit/a iette
Rue du Seyon - NEUCHATEL / S. A

-- -¦
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::;:::''£,,, Biomalt aux vitamines^^^"-"'"

«attiré® des CI QS O0„ Pour enfants
^*5» • Pèlerines

^^
S K? écossaises

j m . "î Ë^^^S^xl ^~\ Marinières
JêF = \̂ ij l  Ù\i ^^i- ĵ ÊWiJ / ^=: avec co1, coton inter-
"̂  ' * ' '
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Pour fillettes Pour garçons
Tabliers Tabliers pratiques

coquets, enveloppants, garnis de volants, manches longues, boutons au dos ou de
deux poches , cretonne fleurie, côté, vichy carreaux, rouge-blanc,

première qualité, bleu-blanc

grandeur 55 cm. O + -.75 par 5 cm. grandeur 50 C) + -.60 par 5 cm,

Tabliers-jupes p 7~ï .
avec bretelles , cretonne dessin fantaisie rantalons courts

p» rr\ bretelles, beau lainage fantaisie

grandeur 60 t_) + -.50 par taille j 1 
^Q

' n • 7 Ti 2 à 6 ans JLJL +1.— par âgeRav issantes blouses 
manches courtes , coton fileté , col garni Chemises sportde valencieniics blanc, rose, ciel wutmiato oP

J-J rr\ manches longues, écossais, nouveauté

grandeur 60 cm. O + -.50 par taille Q50
Z r grandeur 28 cm. / + 1.— par 2 cm,
Jupes en rorme 

en lainage pure laine écossais t _„_ j_  _-,__
grandeur 60 à 105 cm. LOUp ae mer

1 /i tZ(\ Pur c°t°n> jolies rayures, couleurs vives

grandeur 60 cm. 1T) O50
+ 1.50 par 5 cm. grandeur 40 <__ + -.25 par taille

Robes pratiques pour fillettes, coton dessins écossais, manches courtes,
col doublé, piqué blanc

grandeur 60 à 105 cm. 1/~I + 1.— par taille

^
^~~^~*\ Voyez notre vitrine spéciale

n E U C W PTEL

Mon divan-lit
réduit

... pour le salon ... pour
la salle à manger ... pour
chambre d'enfant ... avec
coffre à literie , deux ga-
leries mobiles, deux cous-
sins au dossier , son prix
... encore Fr. 318.—, tissu
compris. Un superbe
meuble pratique qui ne
devrait manquer dans
aucun ménage et que
vous pouvez obtenir par
mensualités de Fr. 30.—.

A vendre un

taureau de montagne
âgé de 17 mois, Indemne,
bons papiers , ayant fait
pâture 1050. S'adresser à
Edmond Rollier, Nods
(Jura bernois).

Fumier
A vendre quelques ca-

mions de fumier bovin
S'adresser à Pierre Mat-
they, Combe des Enfers 2
la Locle. Téléphone (030)
3 12 28.

OCCASIONS
bureaux-ministre - se-
crétaires, canapés, dres-
soirs, commodes, armoi-
res, bahuts, lavabos, ta-
bles, chaises, divans , cui-
sinières à gaz , pousse-
pousse, poussettes de
chambre , radios , duvets
neufs, régulateurs, ac-
cordéons, chapeaux neufs.
Tél . 512 43 - Marcelle
Rémy, passage du Neu-
bourg.

A LA MODE
DE CHEZ NOUS

MOULINS 31
Complets tailleur
Costumes jersey

Pantalons Chemises

r NMoyennant un paye-
ment de

Fr. 5.-
par semaine, Je vous
livre un TAl'IS pure
laine ou une DES-
CENTE DE LIT. Qua-
lité lourde. Demandez
tout de suite des
échantillons. Pas de
magasin. Envols , dans
toute la Suisse.

G. Santi, ZURICH
Claridenstrasse 25

Tél. 25 40 61V. J

POUSSINS
Si vous voulez des

poules qui pondent sû-
rement à 5 mois, qui
donnent environ 3 kg. de
viandes à 2 ans, des pou-
lets de 5 mois avec 2 kg.
de viande, achetez des
poussins « Bleu de Hol-
lande » à 1 fr . 80, dispo-
nibles chaque semaine.
« Lôghorn » l o u r d e  à
1 fr . 60. Expéditions tous
les jours . Se recomman-
de : Jean Schupbach,
père, Lucens. Tél . 0 92 30.

A -vendre une

machine à coudre
« Phœnix » , à, main , à
pied , table . Demander l'a-
dresse du No 668 au bu-
reau de la FïUille d'avis.

MOTO
« Boyal-Enfield, 125 ce.,
1946, entièrement révi-
sée, parfait état de mar-
che. Plaques, taxe et as-
surances payées pour
1951. Seulement 600 fr .
S'adresser j, C. Masserey,
Bel-Air 29, Neuchâtel,
tél. 5 59 12.

V W 1949
en parfait état, à vendre .
Adresser offres écrites à
W. R. 690 au bureau de
la Feuille d'avis.

A vtruuie , JJVUI \-imi-
pentler-menulsier,
un lot d'outillage
en très bon état. Adres-
ser offres écrites à, S. B.
674 au bureau de la
Feuille d'avis.

Pour Monsieur :

Fr. 39i80 (icha compris)
très fortes semelles de caoutchouc

avec semelles de crêpe :
à partir de Fr. 36>80

avec semelles de caoutchouc :
à partir de Fr. 36.80

Beau choix avec semelles
de cuir

Nous venons de recevoir les souliers
perforés pour l'été

CHAUSSURES

J. KURTH SA, Neuchâtel

f)> 
Travailleurs

s*

'%. Motocyclistes

y  Habillez-vous en
</ « FLEXAMIT »*// Voyez notre vitrine

/ /  j  
¦¦:¦¦;:--d spéciale No 3

yJiïk MA - SPORTS
'.WlhÊr 9'' NEUCHATEL

Armoires à habits
à une , deux et trois
portes i f l»» _

depuis Fr. '*•«
chez

Iffl i
Rues Saint-Honoré
et Saint-Maurice

COULEURS
VERNIS

pour

BATEAUX
chez les spécialistes

MJhomet
Ecluse 15

NEUCHATEL
Envois par poste

f ,N O N ! ma chèri. J
/ X

// Je ne puis sortir ce malin. |

/ i je n'ai rien i me mettre , t
! i tous mes habits sont au '

MACHINES A LAVER

l2eUkta'. : . ' :  l̂ flft
Mwt«.4 1.I.U29H

WJM̂ ^̂ MnMUM ŴBMMM^MW- W 1IW 
lllll 

MWfc i. j ' *'. jf •&. ¦ JCMJill lWHWI
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Il est prouvé
BERNINA «t la plus robuste et la plus résistante des machines à coudre

portatives zigzag.
Elle est construite au format standard éprouvé dans plus de 20 millions de

. machines à coudre.

est la machine à coudre la plus demandée en Suisse. L'expérience est le fruit
d'un travail de longues années. B E R N I N A  la possède, car B E R N I N A
construit depuis 60 ans des machines à coudre zigzag et machines spéciales

pour la confection.
Contre envoi du Bon ci-dessous vous recevrez sans engagement les prospec-
tus B E R N I N A  et le texte : «Guide pour acheter une machine à coudre».

T-» s- .̂ •» T Nom: 1 

I BON Adrcssc: 
A envoyer à

H. WETTSTEIN, NEUCHATEL
Seyon 16 - Grand-Rue 5 - Téléphone 5 34 24

Pour votre bateau ^

NEODRINE
Vernis à l'huile

Huile de lin pure
Copal marin J

« CARVELIN »
Antifouling cuivre
anglais extra-fin

Pinceaux
Eponges

Envols rapides

\0 NEUCHATEL



£/0f §f à&& |i| |jj i' l]h Le lavage avec la
^^P^J :: ;l|| ' ' |,|j machine à laver
f j r̂ l w l È Èj ïj L  LIi électrique « Hoover »

É^^Sfc...:.''S SI RAPIDE...
wmJ l , f d SI DOUX... .
»J S IVf'/^ V SI PARFAIT

iSîsàà lâlPfi £e naôï OU ï abaf

fe$MsSM^''""V 3JI le travail d'un géant

DÉMON STRATIONS
JUSQU'AU 17 AVRIL, chez

LOERSCH & ROBERT!
Rues du Seyon et de l'Hôpital NEUCHATEL Tél. 513 34

Pour cause ds départ
à remettre

épicerie -
primeurs - vins

en plein centre à Mon-
treux. Ecrire sous P . C
683 au bureau de la
Feuille d'avis.

A vendre une

MOTO
B.S.A. 250 TT, en par-
fait état de marche , ayant
roulé 24 .000 km. Taxes et
assurances payées . Prix:
1400 fr . Téléphoner au Ne
(038) 5 12 03.

Fr. 250.-
un buffet de service, une
table à allonges , six
chaises. Guillcd . meu-
bles , rue Fleury 10.

Restes de tissus
de tous genres sont trans-
formés en beaux tap is,
passages et descentes so-
lides et tissés main . De-
mandez prospectus i

A. DUDLI , tissage ma-
nuel de tapis , SUnach
(Thurgovle), tél. (073)
4 52 06.

.MARIAGE
Dame ayant de bennes

relations dans tous les
milieux se recommande
aux personnes désirant
se créer foyer heureux.
Succès discrétion . Case
transit 1232 , Berne.

Une table
à allonges

quatre chaises
les cinq pièces pour

Fr. 190.— chez

Neuchâtel

A vendre

Renault 4 CV
modèle 1949, intérieur de
cuir , ayant roulé 16.000
km., garantie sans acci-
dent , en parfait état . —
Prix : 4000 fr. R . Waser ,
garage du Seyon . Télé-
phone 5 16 28 .

I Grand choix
de vélos

I l Cosmos
Peugeot
Heivétic

De tous prix
Echanges - Achats

Réparations
Au magasin

M. BORNANDi
POTEAUX 4 J

Agriculteurs
A vendre

moteur 3 CV.
tri phasé , 220-380 , muni
de tous les accessoires
pour l'agriculture . Etat
d= neuf . Occasion uni-
que . Tél . (038) 5 37 58.

Voitures
VENTE - ACHAT

ÉCHANGE
« Citroën », cabriolet

« Hi l lmann »
« Citroën 11 large »
« Morris », modèles

récents
Grandes facilités

de paiement
Case 394 , Neuchâtel

¦¦¦¦ ¦——¦
LE CINÉMA

%
Faubourg du Lac 27

Tél. 5 44 33

VOUS ATTEND
Ŵ ËMMMMÊmËMMMIUÊËMtmËMÊMMÊ m̂^̂

ARMOIRIES
Recherches

et exécution soignée
d'armoiries de fami l les ,
sur porcelaine , pap ier ,

bois , parchemin .
Tous dessins , tous arts

appliqués,
Leçons • Travaux

ATELIER D'ART
VUILLE-ROBBE
30, Fbg de l'Hôpita l

Neuchâtel , tél . 5 22 86

On placerai t en estiva-
ge , pour la saison d'été ,
une *

pouliche
S'adre^ ôr à Lucien Col-
laud , Saint-Aubin (Fri-
bourg),
IM&»»M?.'.£a>HMBt!U_4iâîBEllvJiH

LE CIKÉMA

Faubourg du Lac 27
Tél. 5 44 33

VOUS ATTEND

Déchirés , troués,
mités, salis

vas tap is de Perse ou
mécaniques sont réparés
vite et bien par Georges
Cavln , ruelle de l'Immobi-
lière 5. Tél. 5 49 48.

Jolis chatons
à donner

Demander l'adresse du
No 677 au bureau de la
Feuille d'avis .

Maurice Dessoulavy
LUTHIER

ABSENT

Divan - lit
avec matelas ne coûte

que Fr, 160.-
chez

avec arrangements
de paiements sur

demande

I &UTZ
I MUSIQUE I
I Crolx-du-Mnrché I

(Bas rue du
I Château)

I Les p lus beaux I

DIMANCHE 15 AVRIL

E
A H Foire

qJ&Ë^^ d ' é c h a n t i l l o n s

Départ : 7 heures Prix : 13 fr.

AUT00SRS WITTWER «,. 5 20 68
BERBERAT -„,. s28 4o
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La guerre en L'Asie à feu Le secret des ¦
m Extrême-Orient ? et à sang ? mœurs orientales ? m

Wjj K lÈi

I Terrj pête sur r Asie m
||;-S Une réalisation de RICHARD OSWALD M

||| avec C O N R A D  V E I D T  et 1

WÊf Si- -"E HAYAKAWA - MADELEINE ROBINSON - ROBERT LE VIGAN >SI **  ̂̂  j
W Wf\l  CINÉMA I
V ^. M B  \\M Faubourg du Lac 27 - Tél. 5 44 33 »?

I *3m&* LOUEZ D'AVANCE Fr. 1.20 - 1.70 . 2.20 ¦

r iLa crème BB
assure de belles mains blanches ,
supprime rougeurs et crevasses.
La boite , Fr. 1.55.

! Un nouvel avantage :
La crème BB s'obtient également au détail.
Remplissage de la boite originale , Fr. 1.30
Les 100 gr. Fr. 2.50. Impôts, ICA et luxe com-
pris. UNE SPÉCIALITÉ DE

/ D B O G U E P i r  i s~t

Rue de l'Hôpital 9 - Tél. 5 22 69

| Pour réussir I >
Pour mieux comprendre voire con-
joint (e) ? Si vos eniants vous donnent
du souci ? Faites- vous conseiller par
une analyse graphologique de leur
écriture. (Indiquer Age et profession ,
Joindre si possible photographie.)

Consultation sur rendez-vous. Esquisse,
portrait , ou étude approfondie du caractère.
(Envoyer 2 à 3 lettres avec leurs enveloppe»)

Mme S. BOLLER
graphologue dip lômée

M Tél . 510 71 N enrhâle l  Hrévards 1

GAIN ACCESSOIRE
On cherche dans chaque ville et village du canton

de Neuchâtel personnes de confiance pouvant
s'occuper , à part leur travail , de la vente de pro-
duits d'entretien de première qualité , laissant une
forte commission. Faire offres sous S. R. 673 au
bureau de la Feuille d'avis.

Maison des Amies de la jeune fille
PROMENADE-NOIRE 10, rez-de-chaussée

COURS DE FRANÇAIS
COURS DU SOIR : une leçon par semaine.

Degrés inférieur , moyen , supérieur.
COURS DE L'APRÈS-MIDI : deux leçons par

semaine, trois degrés également.

COURS DE COUTURE
CONFECTIONS - TRANSFORMATIONS

INSCRIPTIONS : Jeudi 12 avril , à 20 heures
Promenade-Noire 10, rez-de-chaussée

Téléphone 5 55 51 j
(¦¦¦ ¦̂¦¦¦¦ «¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ ^̂ ••̂ ¦¦¦¦ B

^—¦——— a——^
Petite entreprise entreprendrait

travaux de terrassements,
asphaltage et goudronnage

de places et allées, sentiers , etc .
Prix modérés. Renseignements
sous chiffres  E. R. 520 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

(—¦ 

il mil ni mi m —t—IWIMIIJ
Café -restaurant îles fij allcs !

¦«¦ Le centre gastronomique ¦-» I
Le sympathique res taurant

au cœur du vieux Neuchâtel ;
Tél. 5 20 13 M

Pour votre revue de printemps, 
faites faire vos tapis, matelas 

^^
, l ien

et nettoyages par __>—** vi  P I A 1
Entreprise de nettoyages ~—^_™ I
R. Sallin , Manège 54, tél . 5 53 61 ~~—__

g, | &jf3ËL

Entourages de divans
encore toujours depuis

Fr. 145.-
cheztoi

Î L̂7?'TBTI'Iïiil vi'
14% 4§J *JT|TjT ô i

IV3999I

Gare de Neuchâtel
DIMANCHE 15 AVRIL 1951

A l'occasion du match

SUISSE-ALLEMAGNE à Zurich
BILLETS SPÉCIAUX

Aller par les t ra ins de 8 h. 07 ou 10 h. 51
Retour par le t rain par tant  de Zurich à 19 h. 09

Prix : Fr. 16 

Premier train-croisière
29 AVRIL - 6 MAI 1951

Rhénanie - Hollande - Belgique
organisé par les chemins de fer fédéraux
suisses et la Fédération suisse dcis agences

de voyages
Prix de l'a r rangement  en 3me classe
au départ de Neuchâtel : Fr. 300.—

SAMEDI 14 AVRIL

Si Cil© d'échantillons

Départ : 7 heures 13 fr.
Inscriptions et renseignements :

A U T O C A R S  FISCHER Tél. 7BS 21
ou Papeterie Bickel & Cie Téi. s io7s

Propriétaires gérants
Vos travaux de ferblanterie

revisions

par

USINE DECKER S. À.,
NEUCHATEL

I CINÉMA £S?f PERMANENT J
j H Tél. 4 44 33 \ l  I \V# Fbg du Lac 2T Sa

Bf TOUS LES JOURS de 15 à 19 heures «j
W Toutes les places à Fr. 1.20 Enfants admis ^|

à Actua htGs Eclair -Journal en premiers semaine m
m [ourse militaire Le Lori s-IUHel m
i Images du Portugal  ,BB CHANGEMENT î: 2 WRj
Hf DE PROGRAMME La chanson du Manioc UN
M I.E MEKC'KEDI Vieux airs, nouveaux  pas

£®&£ff£&9£$'CjO J$ 3. Ù O S"C S 6.0 O 0 G O O O O O O. Ci O OC OOOO S Ô .0 0.0 .C 0.0."ff!5« i
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© Le chœur de Saint-Tomas, de Leipzig, composé de 80 %
g garçons, direction Giinther RAMIN , qui chantera dimanche 8

15 avril , à lfi h., au Temple du bas . Billets de Fr. 2.85 à 8.—. :qo, «j
t Location chez HUG & Cie, Neuchâtel (Tél. 518 77). §
o !o'o s
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1 V0TÂTI0N CANTONALE EN FAVEUR DES BATIMENTS SCOLAIRES I

I Nous sommes en 1951 I
1 Les bâtiments construits au I
I siècle dernier ne suffisent plus. I
I Pour les écoles, le citoyen I
1 courageux et conscient I
1 de ses responsabilités 1

les 14 et 15 avril

AVIS AUX PARENTS

Jardin d'enfants
Mlle IIODEL, Promenade-Noire 1

successeur R. GRANDJEAN,
« frœbelicnne » diplômée

Enfants de 5 à 7 ans

Rentrée et inscri ptions , le 19 avril
à 9 heures



LA VIE NATIONALE

( S U I T E  D E  LA

Pour le reste, les autorités ont suffi-
samment prouvé l'intérêt qu'elles por-
tent à la viticulture en prenant diverses
mesures , ces dernières années , en élabo-
rant un s ta tut  du vin qui doit prévenir
les crises ou , du moins , en atténuer les
effets. Un groupe économique qui béné-
ficie ainsi de la sollicitude des pouvoirs
publics doit aussi prendre sa part des
sacrifices communs , d'autant plus qu 'il
sera possible de faire de l'impôt sur les
boissons un impôt de consommation
dont le producteur ne subira point de
préjudice notable.

La preuve qu'un pays de vignobles
peut faire du vin un objet fiscal de ren-
demen t appréciable , c'est la France qui
nou s la donne. Les taxes , chez nos voi-
sins , sont beaucoup plus élevées que
celles proposées par le Conseil fédéral.

Toutefois , M. Nobs est disposé à re-
voir la question pour essayer de trouver
une formule qui apaise les inquiétudes
de la Suisse romande et des agricul teurs ,
bien que le gouvernement persiste à ju-
ger son projet parfai tement  raisonnable.

Comparaison n'est pas raison
Ces arguments n'ont point convaincu

l'assemblée. C'est un socialiste, M.Pierre
Graber. qui rappelle les expériences de
1935. Elles ont prouvé que tout impôt
sur le vin retombe en dernier lieu sur
le producteur.  « L'optimisme et la bon-
homie souriante de M. Nobs , ajoute le
député vaudois , n'assurent pas à la vi-
ticulture une protection suff isante . »

Et M. de Scnarclens , libéral genevois ,
montre que « comparaison n'est pas rai-
son > . Il est oiseux de citer la France
en exemple. D'abord , les conditions de
culture sont bien différentes de chez
nous, ensuite, si le vin français est
frappé par le fisc , il est protégé contre
les importations et la concurrence des
vin s étrangers par d'autres moyens que
les nôtres.

Du côté alémanique , les députés agra -
riens et en particulier M. Reicbling, de
Zurich , président de l'Union suisse des
paysans, ont vigoureusement soutenu
les Romands. Avec raison , M. Reicbling
a fait  observer qu'on ne peu t guère
parler d'une « modeste augmentation »
de l'impôt sur les boissons , comme l'a
fait M. Nobs , quand on relève cette
charge de 150 pour cent.

Les défenseurs de l'impôt furent peu
nombreux. On en entendit trois, dont
lHin, M. Geissbiihler , ne put terminer
son discours , souffrant  d'une extinction
de voix , due, peut-être , il l'absorption
d'un verre de « Siissmost > trop frais.

Le vote
Au vote , le Conseil national , par 83

voix contre 66, décida de biffer  l'article

R E M I Ë R E  P A G E )
4 du « projet de financement ¦>. II serait
faux , toutefois , de croi re que c'est la
mort et l'enterrement de l'impôt sur les
boissons. Le président et le rapporteur
de la commission ont bien précisé
qu 'une telle décision avait le sens d'un
renvoi au Conseil fédéral , invité à pré-
senter un nouveau projet sous forme
d'un arrêté spécial.

Du côté socialiste , en effet , et dans
d'autres groupes aussi , on désire faire
de l'impôt sur les boissons une recette
du rable de la Confédération et non pas
seulement une ressource temporaire des-
tinée à couvrir partiellement les dé-
penses d'armement.

C'est dire que la question reviendra
sur le tapis dans un avenir plus ou
moins proche.

Après ce vote, le président du groupe
radical , M. Haeberlin , proposa de ren-
voyer l'ensemble du plan f inancier  au
Conseil fédéral. L'impôt sur les bois-
sons , dit-il , était ; un élément indispen-
sable d'équilibre, puisqu 'il assurait , a
côté des surtaxes à l'impôt fédéra l
direct , une recette sous forme d'impôt
de consommation. Cet équilibre est
ma in tenan t  rompu, il faut revoir tout
le problème.

Les socialistes combattirent vivement
cette thèse et accusèrent M. Haeberlin
de vouloir supprimer toute sorte de
couverture financière. Mais un démo-
crate , M. Leupin , vint au secours du
député radical en proposant de complé-
ter la motion de renvoi par l ' invite au
Conseil fédéral de présenter dans le plus
bref délai un nouveau plan de couver-
ture financière assurant une recette d'au
moins  100 millions.

Mais cette fois , l'assemblée suivit M.
Nobs et , par 88 voix contre 71 , à l'appel
nominal , repoussa la proposition Hae-
berlin. Cela signifie qu'à son avis, la
perception d'une surtaxe à l'impôt de
défense nationale ne doit pas être diffé-
rée, même si elle ne trouve pas son
complément dans un impôt de consom-
mation.

Sur ce poin t toutefois , le Conseil na-
tional vient de créer une divergence sé-
rieuse avec le Conseil dos Etats. Com-
ment sera-t-elle aplanie ? Nous ne tar-
derons pas à le savoir.

La décision des députés pourrait bien
engager nos sénateurs à suivre le pre-
mier avis de leur commission et a ren-
voyer au gouvernement tout le projet
de couverture financière. Ainsi , par un
détour , M. Haeberlin finirait par avoir
gain de cause.

Donc , attendons la suite des événe-
ments.

Q. P.

Le Conseil national contre
l'impôt sur les boissons

Ce qu'il faut penser du contreproj et fédéral
relatif à rémission des billets de banque

( S U I T E  DE LA P R E M I E R E  P A G E )

Cette législation d'exception devait
être, abrogée en 1949. Cela eût si-
gnifié, en prati que, que les billets
de banque auraient perdu leur cours
forcé pour être dotés du cours dit
a de caisse », nul n 'étant obligé de
les accepter en paiement, à part les
banques d'émission et les caisses pu-
bliques de l'Etat. Pour éviter cette
conséquence, le Conseil fédéral et les
Chambres proposèrent au peuple
suisse une modification ainsi con-
çue de l'article 39 de la Constitu-
tion: «La Confédération peut décré-
ter le cours légal des billets de ban-
que et de toute autre monnaie fidu-
ciaire. Elle prescrit le genre et l'im-
portance de la couverture. »

Mais ce projet fut  repoussé à une
fort e majorité le 22 mai 1949. On a
dit que son échec eut pour cause
principale le fait d'avoir été soumis
au peuple en même temps que la loi
sur la tuberculose qui se heurtait  à
une vive opposition. Ce refus pou-
vait aussi s'expli quer par Je fait que
de nombreux mil ieux pensaient non
seulement que les billets de banque
auraient désormais, et en tout temps,
le caractère de moyen de paiement
légal , mais aussi qu 'ils ne seraient
plus jamais remboursables. Enfin ,
l'imprécision de la dernière phrase
du projet fédéral laissait supposer
que la couverture du franc suisse
pouvait être constituée par d'autres
valeurs que l'or.

L'ouvrage fut  remis sur le métier
pendant que le droit de nécessité en
matière f inancière était  encore pro-
longé, d'abord jusqu 'à fin 195(1, puis
jus qu'à f in 1954 , dat e limite. Les
fondements jur id iques  de notre mon-
naie devront êlre transférés d'ici là
dans la législation ordinaire.  Tel est
le but de la revision constitution-
nelle proposée au peup le.

Le nouveau projet fédéral dispose
que l'acceptation obligatoire des bil-
lets de banque ne peut être édictée
que dans des circonstances extra-
ordinaires, c'est-ià-dire « en temps de
guerre ou de per turbat ions de la si-
tua t ion monétaire ». Cette formule
est bien vague, en ce sens qu'elle ne
dit pas à par t ir  de quel moment  la
si tuation monétai re  est perturbée.
Mais le critère est d i f f ic i le  à trou-
ver. Il semble cependant qu'il aurait
fall u préciser que l'application du
cours légal ne pourrait être décré-
tée qu'au moment où les per turba-
tions de la s i t ua t i on  monétaire ren-
dent absolument nécessaire cette me-
sure d'exception. Mais là encore, la
distinction est malaisée.

Le septième a l inéa  du contre-
projet demande que les bi l le ts  de
banque émis soient couverts par de
l c-r et des avoirs à court terme. Le
système monétaire de la Suisse, on
le sait , est basé sur l'or en ce sens
que le f ranc est défini par rapport
a une certaine 'quan t i t é  de métal
précieux (entre 190 et 215 milli-
grammes d'or f in) .  De plus, les bil-
',ets de banque doivent être couvert s
a raison de 40 % au moins par de
'or . De cette couverture dépendent
'a confiance accordée à la monnaie ,
3 Par conséquent , la stabil i té du
¦ranc suisse.

aujour d'hui, paç. exemple, Men»

caisse-or de 'la Banque nationale se
monte à près de 6 milliards de
francs, sans compter quelque 240
mill ions de devises étrangères rat-
tachées à l'or que notre institut
d'émission détient dans ses coffres.

D'autre part, la circulation fidu-
ciaire s'élève à 4340 millions, aux-
quels il faut ajouter près de 2 mil-
liards d'engagements à vue. Il ré-
sulte de ce bref bilan que le franc
suisse est couvert à 100 % au moins
par de l'or, ce qui explique que no-
tre monnaie soit la plus solide du
monde.

Pourquoi le projet fédéral prévoit-
il , dès lors, la couverture du f ranc ,
outre le métal précieux , par des
avoirs à court terme, des rescrip-
t ions (dettes à brève échéance) de
la Confédération par exemple ? Il y
a certes là un danger , mais qui de-
meurera min ime  t an t  que notre poli-
t ique  monétaire sera dirigée par des
personnalités comme les actuels res-
ponsables de la Banque nationale.
Mais il n 'en reste pas moins que le
pr inc ipe  de la couverture à court
terme ouvre une  brèch e dans le sys-
tème de la couv,erture-or de notre
monnaie.

Ces réserves ne sont que de détail ,
il importe  de le dire.  Face à l ' ini-
t i a t ive  pour la monnaie  f ranche , le
projet fédéral ne change rien , en fai t ,
à l'actuel régime monétai re  suisse ,
lequel a fai t  ses preuves. Personne
ne peut dire le contraire.

Jean HOSTETTLER.

L'état de santé
du maréchal Pétain s'améliore

( S U I T E  D E  LA l ' U E H  1È11 E P A G E )

En revanche , ils ont pris con-
tact avec Mme Phili p p e  Pétain , qui
leur a donné des nouvelles directes
de son mari à qui elle rend une vi-
site quotidienne.

C'est samedi dernier, durant sa
promenade habituelle dans la cour
du f o r t , que le maréchal Pétain a
commencé à ressentir les p remiers
symptômes du mal. Le soir, la f i è v re
faisai t  son apparition et le lende-
main, le thermomètre montait jus -
qu 'à 39 degrés.

Aussitôt alerté , le médecin diag-
nostiquait un début de congestion
pulmonaire qu 'il traita sur-le-champ
à la p énicilline.

Interrogée par les journalistes sur
l'état général de son mari, qui en-
trera le 1k avril p rochain dans sa
96me année , Mme Pétain a répondu
qu 'il était relativement satisfaisant.

« Jusqu 'à sa maladie , a-t-elle pré-
cisé , le maréchal s'intéressait vive-
ment à l'actualité. Il  aimait que je
lui lise les journaux. Il  a goûté en
particu lier le discours prononcé pa r

M . Vincent Auriol devant le Congres
américain . Il continue à lire des li-
vres, surtout ceux qui relatent les
événements qui se sont déroulés à
Vich y. Il a de plus conservé les dis-
cours qu 'il a prononcés à cette épo-
que et quelquefois , il lui arrive de
les relire. »

L'éventualité d' une issue fa ta le  a
donné un regain d' actualité à la pro-
cédure de revision déposée par les
défenseurs  du maréchal voici p lu-
sieurs mois déjà. Aucune décision
n'a encore été pris e sur ce point de
droit , pas p lus qu 'il n'a jamais été
donné suite aux nombreuses pét i -
tions demandant que soit libéré le
vainqueur de Verdun.

La dernière de ces s u p p liques a
été remise il y a quel ques jours à
peine au Canada , à M.  Vincent Au -
riol lui-même par une association
d' aide aux réfugiés  politi ques f r a n -
çais qui a son siège à Québec- -et qui
aurait réuni , dit-on , plus de douze
mille signatures.

M.-G. G.

La police de Dijon sur la piste
d'une organisation
de trafiquants d'or

Après l'accident
de la « Buick aux lingots »

DIJON, 10. — L'affa i re de la « Buick
aux lingots d' o r» , dont nous avons déjà
parlé, pourra amener sous peu d'im-
portantes révélations sur un tr afic
d'or clandestin pratiqué à l'échelle in-
ternationale.

En s'écrasant contre un camion de
charbon dans une rue, do Dijon, In voi-
ture amér ica ine  n livré le secret du
chargement, f rauduleux qu'elle trans-
portait — 80 kilos d'or en lingots —
et mis la police sur la piste d' un Rang
de trafiquante. Il ne sera possible, tou-
tefois, do le démasquer que si lo con-
ducteur blessé, Cari Sclnvartz, con-
sent à parler . Les enquêteurs suppo-
sent qu 'il n 'agissait pas pour son pro-
pre compte, mais qu 'il était  le rouage
d' iMie vaste organisation . Il a été in-
culpé d ' importa t ion frauduleuse et uu
mandat de dépôt a été décerné contre
lui.

Pour le moment , Sclnvartz est encore
à l 'hôpital , atteint d'une fracture de
l'omoplate .

Pendant  ce temps la police a collec-
té lo maximum do reoseig,nenient8 sur
la personnalité de Sclnvartz . On sait
qu 'il a été naturalisé Américain récem-
ment et qu 'il est d' origine autrichien-
ne ; il a deux domiciles : l'un à New-
York , où il n 'est pas allé dep u is quatre
ans, l' autre à Milan .

M. Vincent Auriol
de retour à Paris

PARIS, 10 (A .F.P.) — Lo président
Vincent  Auriol est arrivé à 12 h. 15 à
l'aérodrome d'Orly, vouant  du Canada.

A son arrivée à l'aérodrome, le pré-
sident Vincent Auriol a déclaré à la
presse :

Vous avez suivi chaque Jour les mani-
festations qui ont eu Heu , tant aux Etats-
Unis qu 'au Canada , manifestations en
l'honneur de la France. Vous avez pu voir
l'enthousiasme croissant de Jour en Jour.
A Québec, à Montréal , on peut dire que
ce fut Un délire d'affection pour notre
pays. Nous avons essayé de montrer le
vrai visage de la France,

La loi
sur le droit de cogestion
votée par le Bundestag
BONN , 11 (Reuter ) .  — Le parlement

de l'Allemagne occidentale a adopté en
troisième lecture  la loi sur le droit de
cogestion des ouvriers à la di rect ion des
industr ies  charbonnières et sidérurgi-
ques d 'Allemagne occidentale.
, Résultat de discussions qui ont duré
des mois , entre  le gouvernement et M.
Adenauer , les employeurs , les syndicats
et l'opposi t ion sociale-démocrate , celle
loi accorde aux t r ava i l l eu r s  une repré-
sentation égale dans les conseils d'ad-
min i s t r a t i on  des sociétés charbonnières
et sidérurgiques de la Ruhr, qui
doit être é tabl ie  sur la base de la loi
a l l iée  tic décarlellisation. Cette loi ac-
cordant le dro i t  de cogestion , a été adop-
tée sans opposition.

MM. Gusehâ et Magnani
attaqués et battus

à Ferrare
FERRARE , 11 (Reuter ) .  — Peu après

leur arrivée à Ferrare , les deux minis-
tres dissidents du parti communis te  ita-
lien , MM. Cucchi et Magnani , ont été
assaillis et battus.

M. Magnani et son collègue M. Cucchi
sont sortis sains et saufs de l'agression ,
tandis que M. Ricardo Cocconi , le « troi-
sième homme » de la rébellion anti-
kominformiste , est plus gravement
blessé.

CARNET DU JOUR
Cinémas

Théâtre : 20 h. 30. Une femme de trop.
Rex : 15 h. et 20 h . 30. Fille de Chine
Studio : 15 h . et 20 h . 30. Hans le marin
A.B.C. : de 15 à 19 h . Permanent : actmv

lltés documentaires.
20 h . 30. Temoéte sur l'Asie.

Apollo : 15 h . et 20 h . 15. Caroline chérie
Palace : 20 h . 30. La symphonie pastorale

15 h. La bataille .

Le chancelier de l'Echiquier
demande un nouvel ef fort

aux contribuables britanniques

Pour équilibrer le budget du Royaume-Uni

LONDRES, 10 (Reuter ) .  — Le chance-
lier de l'Echiquier , M. Gaitskell , a pré-
senté mardi soir à la Chamhre des
communes son budget pour le prochain
exercice , qui imposera au peuple de
nouveaux impôts, nécessités par le pro-
gramme de réarmement .

Il a commencé par annoncer que les
dépenses à couvrir  par des impôts se
monta ien t  à 4107 mil l ions  de livres
sterl ing,  dont  1490 mil l ions pour la dé-
fense nationale.

Il a proposé les mesures suivantes
a f in  de combler une différence de 150
mi l l i ons  entre les recettes et les dépen-
ses : '

une augmentation de 2,5 pou r cent de
l 'impôt sur le revenu (qui porterait  à
47,5 pour cent le taux standard de l'im-
pôt (qui n 'est prélevé que sur une pa r-
tie du revenu). Dans certaines l imi tes
toutefois  et selon les circonstances , le
revenu est exonéré d' impôt ou n 'est sou-
mis qu 'à un taux réduit ;

une augmenta t ion  de l'impôt sur les
bénéfices des sociétés versés sous forme
de dividendes ,  impôt qui serait ainsi
porté de 30 à 50 pou r cent ;

mise d'une partie des frais du service
nationale de santé à la charge des pa-
t ients , qui devraient  en conséquence
payer la moit ié  du prix des lunettes
et des prothèses , l'extraction des dents
et les plombages restant gratuits  ;

augmentation des impôts indirects
comme celui qui frappe le chiff re  d'af-
faires des marchands d'appareils de ra-
dio et de télévision et de véhicules à
moteur. Cet impôt serait de deux tiers
du prix de vente au lieu de un tiers
comme jusqu 'ici. Le prix de la benzine
serait haussé d'un penny par litre et at-
teindrai t  environ 10 pence ;

une augmen ta t ion  de l ' imp ôt sur les
bi l le ts  de cinéma et sur le ch i f f re  d'af-
faires des magasins  d'appareils de cuis-
son et de chauffage.

En revanche , la suppression de l'im-
pôt sur le chiffre d'affaires en ce qui
concerne les articles de ménage.

Le min i s t r e  a fa i t  remarquer que les
augmenta t ions  envisagées en matière
d' impôts sur le ch i f f re  d'affaires ,
avaient  pour but de freiner  les achats.

Il a encore donné les ind ica t ions  ci-
aprè s : les rentes de vieillesse versées
aux hommes de p lus de 70 ans et aux
femmes de plus de (55 ans seront aug-
mentées  de 8 à 50 sh i l l ings  par semaine
et par couple et de 4 à 5 shi l l ings  par
semaine  également pour les célibataires.

Les gens très fortunés (ceux dont les
revenus dépassent 20,000 livres sterling
par année) devraient payer, si le budget
est adopté , jusqu 'à 100 pour cent d'im-
pôts , mais M. Gaitskell a fai t  remar-
quer que le taux ne dépassera de toute
manière  jamais 07,5 pour cent , qui est
le maximum actuel lement  perçu pour
les classes les plus élevées.

Les impôts indirects sur le tahac, la
bière , les vins et les spiritueux (les plus
élevés du monde actuellement) restent
inchangés .

Une décision surprenante
On a été surpris d'apprendre que les

patients auraient désormais à supporter
une partie des frais du service national
de santé , car la semaine passée encore ,
M. Aneur in  Bevan , chef de l'aile gauche
trava i l l i s te  au cabinet et ancien ministre
de la santé publique , assurait qu'il n'ac-
cepterait  jamais de rester dans un gou-
vernement décidé à prendre une telle
mesure.

AUTOUR DU MONDE en quelques lignes
En SARRE, trois autres ministres ont

donné hier leur démission.
En ITALIE, toute la presse commu-

niste demande une réconciliation entre
les partis et propose la création d'un
gouvernement de coalition.

Un réservoir de pétrole de la raffine-
rie de Cerro-Maggiore, près de Milan ,
a pris feu et a explosé. Les dégâts sont
considérables.

En FRANCE , des livraisons de carac-
tère militaire seront faites à la Yougo-
slavie.

Au CANADA , le ministre des affaires
étra ngères n déclaré hier que la ques-
tion des relations entre le Canada et
les Etats-Unis était l'une des plus déli-
cates et les plus difficiles de la politi-
que extérieure de son pays.

En TCHÉCOSLOVAQUIE, les experts
économiques du gouvernement ont lancé
un appel en vue d'intensifier la pro-
duction des industries lourdes .

A LAKE-SUCCESS, le secrétaire géné-
ral de la Ligue arabe a proposé à M.
Trygvc Lie que les Nations Unies invi-
tent les représentants des grandes puis-
sances à se rencontrer pour trouver une
base d'accord.

... en sou levan t  le méc on ten temen t  du
délégué soviétique. C'est ce que notre
journal  v ien t  de rapporter  en par lant
du fest ival  i n t e rna t i ona l  du f i lm de
Cannes. CURIEUX de cette semaine va
plus loin en m o n t r a n t , dans un grand
ar t ic le  de son envoyé spécial, comment
fut  représenté le f i lm de no t re  compa-
triote Lintbcrg et ce qu 'il a dessein
de présenter au public.

Il faut lire cet article vivant pour se
faire une idée exacte de l'incident et de
sa portée réelle. Comme on le verra ,
notre  neu t r a l i t é  n 'é ta i t  pas aussi fondée
qu 'on l ' imagine ni notre traditionnelle
réputation d'exactitude...

Un film suisse triomphe
au festival de Cannes...

EN CORÉE DU NORD

Les forces communistes
se rassemblent en vue

d une prochaine offensive
L'aviation alliée bombarde sans rép it les concentrations

de véhicules ennemis
TOKIO, 10 (Reuter). — Le Q.G. amé-

ricain en Corée annonce qu'une unité
américaine a traversé mardi la rivière
Soyang — un affluent du Pukhan —
au sud du barrage de Hwachon. La ré-
sistance de l'ennemi a été faible. Plus à
l'est , les troupes américaines se son *
heurtées à un régiment communiste
d'environ 1500 hommes , qui ouvrirent
sur elle un feu d'armes automatiques
et de mortiers , au sud-ouest d'Imjo.

Les eaux du Pukhan qui étaient mon-
tées d'environ 120 cm. lundi  à la suite
de l'ouverture des vannes à Hwachon ,
sont redescendues mardi.

Les commuistes ont poursuivi leurs
rassemblements de troupes dans le
triangle Hwachon-Chorwon-Kumwha , en
vue de l'offensive de printemps atten-
due. Des avions des Nations Unies ont
compté environ 2000 véhicules ennemis ,
roulant de centres de ravitail lement
nord-coréens en direction du sud , vers
le triangle susnommé. Ces véhicules ont
emprunté des routes secondaires , qui ,

de Sinanju , sur la côte nord-ouest, con-
duisent à Yangdok , au centre du pays.
L'aviation , au cours d'environ 1000 sor-
ties, s'est trouvée aux prises avec 250 vé-
hicules ennemis dont 70 ont été détruits,
Cinq tanks ont été détruits ou endom-
magés, des lignes de chemin de fer in-
terrompues et des troupes attaquées.

Une division américaine
au Japon

TOKIO , 10 (A.F.P.). — Le général
Mac Ar thur  a annoncé que les un i t és  de
la 40me division d ' infanter ie  américaine
sont arrivées au Japon. La 40me divi-
sion , qui vient des Etats-Unis , sera sta-
tionnée dans l'île d 'Honshu — grande île
centrale du Japon — « af in  de complé-
ter son ent ra înement  et pour la sécu-
rité du Japon « .

Cette division fait  partie de la « gard e
nat ionale  » des Etats-Unis et se trouvait
en Californie. On rappelle qu 'une autre
division américaine de la gard e natio-
nale est attendue au Japon.

DERNIÈRES DÉPÊCHES DE LA NUIT

lorsque le moindre effort vous essouffle ,
vous donne des palpitations et des ver-
tiges , ne tardez plus à combattre l'artério-
sclérose. Plus vite vous interviendr ez ,
plus vous aurez de chances d'y échapper.
C'est pourquoi tant  d'hommes et de
femmes dans la quaranta ine  font une ou
deux fois par an une  cure d'Artcrosan.
L'Artcrosan , contenant  quatre  plantes
médicinales , d iminue  la pression san-
guine , calme et for t i f ie  le errrur , nettoie
les vaisseaux et stimule en même temps
la digestion —¦ son succès est dû au fait
qu'il nettoie à fond les principaux orga-
nes et règle leur act ivi té .  L'Arterosan
est en vente  dans les pharmacies et dro-
gueries . Boite pour une semaine: Fr. 4.65,
boite triple pour une cure : Fr. 11.90.

Lorsque l'âge se fait sentir

j S T U D I O  1

il 2 DERNIERS JOURS
I Aujourd'hui et demain
| MATINÉES à 15 h. SOIREES

II à prix réduits à 20 h. 30

Le drame- d'une nuit
d'escale...

HANS le marin
avec Maria MONTEZ

| I 
' Jean Pierre AUMONT

Moins do 18 ans non admis

Bourse de Neuchâtel
(Extrai t  de la cote officielle )

ACTIONS 0 avril 10 avril
Banque nationale . 750.— d 750.— d
Crédit fonc. neuchât. 710.— d 710.— d
La Neuchâteloise , as. g 975.— 980.—
Câbles élec. Cortalllod 6300.— d 6350.— d
Ed. Dubled &. Cie 950.— d 975.—
Ciment Portland . 2125.— d 2125.— d
Tramways Neuchâtel 500.— d 500.— d
Suchard Holding S. A 360.— d 360.— d
Etablissent Perrenoud 510.— d 510.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 2Mi 1932 103.— d 103.25
Etat Neuchât. 3% 1938 101.— 101.— d
Etat Neuchât. 3Mi 1942 103.75 103.75 d
Ville Neuchât. S 'sj 1937 101.— d 10i — d
Ville Neuchât. 3% 1941 100.50 d 100.50 d
Ch.-de-Fonda 4% 1931 102.25 d 102.25 d
Tram Neuch. 8V4 1946 101.— d 101.— d
Klaus 3 M % . . 1938 101.— d 101.— d
Suchard 3V, . 1950 100.60 d 100.60 d
Taux d'escompte Banque nationale 1 Mi '/•

Bourses de Zurich et de Bâle
OBLIGATIONS 9 avril 10 avril

3'4'ï. Emp. féd . 1946 103.— % 102.90 "i
3 % Emp. féd. 1949 100.75 % 101.— %
3% C.fr.F. dlff.  1903 104.40 % 103.75 % d
3% O.F.F. 1938 100.85 % 100.85 % d

ACTIONS
Union banques suisses 923.— d 927.—
Société banque suisse 764.— 763.—
Crédit suisse . , . 778.— 777.—
Réassurances, Zurich 5850.—¦ d 5875.—
Aluminium , Cl lppls . 2350.— o 2340.—
Nestlé Allmentnna . . 1610.— 1616.—
Sulzcr Frères li.A . . 2105.— 2170.—
Sandoz S.A., Eftle . . 4050.— 4025.—
B. de J. Hoffmann-

La Roche, Bâle . . 4520.— 4515.—
Royal Dutch . . . .  239.50 238.50

Cours communiques par la
Banque cantonale neuchâteloise

Billets de banque étrangers
Cours (lu 10 avril

Acheteur Vendeur
Francs français . . . 1.08% . 1.11
Dollars . . . 4.30 4.32' ,.
Livres sterling . . . 11.— 11.20
Francs belges . . . 8.25 8.40
Florins hollandais . . 98.— 102.—
Lires Italiennes . . . — -62 —.66
Allemagn e 80.— 82.50
Autriche 14.60 14.95

Cours communiqués
par la Banque cantonale sans engagement

BTJENOS-AIRES, U (A .F.P.) — Un
incendie r isquant  de prendre des pro-
portions monstres et de causer des
dégâts importants au port de Buenos-
Aires, fai t  rage depuis mardi matin
dans un dock de eo. port . Le sin istre
a été provoqué par suite do -l'éclate-
ment d'un réservoir d'essence on cou rs
de déchargement dont le contenu se
déversa sur l'eau et' s'enflamma. Plu-
sieurs navires qui se trouvaient dans
ce dock ont été immédiatement  éva-
cués ainsi qu'une péniche qui trans-
portait  des explosifs. Le feu , attisé par
le vent, a pris rapidement de l'am-
pleur. Les pompiers rencontrent de
grandes difficultés pour combattre
l'incendie, les quais étant eux-mêmes
imprégnés d'huile de pétrole.

Trois grandes grues ont déjà été ren-
dues inutilisables et les pompiers s'ef-
forcent de protéger les importants dé-
pôts de c-arhuant situés à proximité
et appartenan t à dos usines du quar-
tier.

Un gros incendie
fait f âge

dans le port
de Buenos-Aires

Communiqués
Victoire sur l'Aiinapurna

A la Salle des conférences , le 12 avril ,
LouU Lachcnal parlera de la conquête de
l'Himalaya . Le 3 Juin 1950. Maurice Her-
zog, chef de l'exp éditio n française de 1950
à l'Himalaya , et Louis Lachenal , parve -
naient au sommet, de l'Annapurna (8078
mètres). Auparavant une centaine d'expé-
ditions s'étaient- attaquées à la-piu s puis-
sante chaîne de montagnes du glebe , l'Hi-
malaya , mais aucune des 23 tentatives
contre 5 des 14 eommets de 8CCO mètres
n 'avait été ecurennée de succès. Aussi la
conquête de l 'Annapurna  a-t-elle marqué
un tournant dans l'histoire de l'alpinisme.

Petite salle des conférences , 20 h. 15
La promesse est pour vous

par M. V. de Rougemont
UNION POUR LE RÉVEIL

Association des
contemporains de ( 911

do Neuchâte l  et environs
CE SOIR

Réunion amicale
à 20 h. 30, au restaurant des Halles

Comité à 2(1 heures

Cjy Royale ŷ
la plus douce, la plus juteuse

de la présidence
du Conseil italien

ROME, 10 (Router) . — Une explo-
sion qui  s'est prochiite mard i soir a
brisé les vitres d' un bâtiment sis à
proximité du palazzo Vimiuale, qui est
le siège du ministère do l'intérieur.

La police a immédiatement  cerné le
palazzo Vimina lo  où so trouve égale-
ment lo bureau du ehof du cabinet
italien. On ne signale pas de blessés.

Une bombe avait  été placée sous la
cornich e d' un bâtiment attenant à la
présidence du Conseil. On suppose que
l'engin explosif y avait été déposé par
une personne qui se serait glissée j us-
que là en passant par les toits.

Une bombe éclate
à proximité

Lu Fédération romande des vigne-
rons nous communique :

Le comité central de la Fédération ro-
mande des vignerons, réuni à Lausanne,
a procédé à un examen circonstancié de
tous les pi'oblèiij as se rapportant à l'éco-
nomie vinieele et qui préoccupent tous
ceux qui ont à cœur le maintien et la
sauvegarde de notre viticulture.

U a constaté que si l'état du marché
des vins indigènes est aujourd'hui satis-
faisant , par contre , le rythme des impor-
tations s'accélère et cela avec tendance
à la baisse. Il relève avec satisfaction
l'accueil favorable que le Conseil des
Etats a réservé au projet fédéral de sta-
tut du vin et souhaite que ce statut ,
élaboré avec compréhension et respect des
Intérêts de chaque branche économique
intéressée, rencontre l'adhésion du Conseil
national et, partant, du peuple suisse tout
entier.

La menace de l'impôt sur les boissons
a retenu longuement l'attention du comi-
té qui s'élève à nouveau avec énergie con-
tre lo principe de cet impôt. Il engage
son bureau à poursuivre ses efforts avec
opiniâtreté afin de convaincre notre po-
puatlon de l'iniquité d'une telle mesure
fiscale. Celle-ci , mal gré toutes les déné-
gations, frapperait durement le produit
du travail du vigneron , et cela a raison
— dea calculs le démontrent — de près
de 20 % do son revenu.

Le comité de la Fédéra tion romande des
vignerons recommande à tous les vigne-
rons de coordonner leurs efforts afin de
toujours mieux assurer la défense de
leurs Intérêts vitaux au sein de l'écono-
mie du pays.

* Le Conseil des Etate a voté hier,
sans opposition, l'aide complémentaire à
la « Swisssir».

La Fédération romande
des vignerons et le problème

de l'économie vinicole



LA VIE NATIONALE
t— '

affirm e M. de Steige r, président de la Confédération ,
à la journée officie lle de la Foire suisse d'échantillons

BALE, 9. — Dans le discours qu 'il a
prononcé mardi à la journée off ic ie l le
de lu Foiro suisse d'échantillons, à
Bâle, M. do Steiger, président de la
Confédération, a dégagé le sons et la
portée de cette grande manifestation
économique et commenté le vote popu-
laire de dimanche prochain. 11 a dé-
claré entre autres choses :

Alors que la Foi re d'échantillons est
vouée aux activités pacifiques, le regard
se porte fers l'horizon international , où
de sombres nuages rappellent au peuple
suisse qu 'il doit être prêt à se défendre
par les armes. Cependant que nous admi-
rons les produits de notre Industrie, de
paix , les Conseils législatifs discutent un
programme d'armement. Car , à quoi bon
le travail sans la liberté ? Tous ceux à qui
est confié le soin de la défense nationale
s'efforcent de mettre le pays au bénéfice
d'une préparation aussi poussée que le
permettent ses possibilités.

Ces efforts déployés pour notre prépa-
ration militaire méritent l'appui moral de
tou s ceux pour qui le mot « liberté » si-
gnifie quelque chose. Un appui moral ne
suffit pas : le Conseil fédéral avait le de-
voir de proposer la couverture de ces dé-
penses d'armement. S'il reste des difficul-
tés à surmonter , le peuple n 'en sait pas
moins qu 'il faut pourvoir à cette couver-
ture des dépenses. Nous voulons rester
maîj res chez nous, mais, en nous endet-
tant d'une manière excessive, nous per-
drion s notre libert é économique et peut-
être, un jour, notre liberté elle-même.

La Suiss? saura, s'il le faut , défendre
sa liberté par le3 armes. Mais nos institu-
tions démocratiques pourraient se dégra-
der sans attaqu e militaire , si nous n 'en
prenons pas soin . Et cett e dégradation
signifierait également une fin . Pensons-y.

Le grand développement atteint par no-
tre industrie , le degré élevé de notre stan-
dard de vie et la nécessi té d'assurer notre
défense nationale , militaire et économique
forgent entre les diverses branches des
liens si étroits qu 'on ne saurait négliger
aucune d'elles sans nu ire aux autres et
à la collectivi té tout entière . Le Conseil
fédéral «st sans cesse aux prises avec les
problèmes que suscite cette interpénétra-

tion des intérêts . Aussi prie-t-il les chefs
de notre économie de vouloir bien le sou-
tenir dans ses efforts .

Les votations de dimanche
Le peuple suisse a toutes sortes de rai-

sons pour montrer sa volonté d'avoir un
régime monétaire fondé sur sa constitu-
tion . La disposition que les partisans de
la monnaie franche voudraien t y faire
inscrira présenterait un danger sérieux. A
cette dispositon s'oppose le contreprojet
de l 'Assemblée fédérale , qui prévoit que
la Banque nationale a pour tâche princi-
pale de servir en Suisse de régulateur du
marché de l'aigent et de pratiquer dans
les limites de la législation fédérale une
politique de crédit et une politique mo-
nétaire servant les intérêts généraux du
pays.

Le souverain ne s'est peut-être pas
suffisamment rendu compta , en 1949, de
l'importance de cette tâche. Les temps
que nous vivon s sont trop sérieux pour
que les citoyens suisses puissent se per-
mettre , cette fois-ci . de demeurer éloi-
gnés des urnes. Ils convient qu 'ils votent
le contreprojet et rejettent l'initiative.

« Le pessimisme économique
a fait place à un optimisme

peut-être trop poussé »
déclare le président

de la foire
BALE, 9. — Au début de la journée

officielle de la Foire, le président, M.
Brogle a déclaré entre autres :

La situation économique générale s est
modifiée depuis la dernière foire. Le pessi-
misme économique a fait place à un opti-
misme peut-être trop poussé, parce qu'une
nouvelle vague de haute conjoncture dé-
ferle sur notre pays. Il s'agit de garder
la tête claire et de penser que, même
dans cette prospérité, la situation mon-
diale tendue peut êtr e grosse de dangers.
Il faut penser que notre pays est pauvre
en matières premières et qu 'il ne faut
pa 3 fermer les sources de notre ravitaille-
ment , que la concurrence accrue de l'é-
tranger réclamera de nouveaux efforts à
notre économie suisse.

« Le peuple suisse doit être prêt
à se défendre par les armes »

Comment deux professeurs suisses ont reçu le titre
de « docteur honoris causa à Montpellier

APRES UN GRAND COLLOQUE FRANCO-HELVETIQUE

Nous avons annoncé que M. Claude
DuPasquier , professeur à l'Université
de Neuchâtel , avait reçu lo titre de
« docteur honoris  causa » do l 'Univer-
sité de Montpellier , en mêm e temps
que M. Roger Secretan , pro f esseur à
la faculté de droit de Lausanne. La
« Gazette de Lausanne » donne le récit
suivant de cette cérémonie :

Un grand colloque universitaire
franco-suiS'Se s'est tenu du 5 au 7 avril
à Montpellier sous les a uspices de la
faculté de droit de cette ville.

Un nombreu x publie do professeurs
et d'étudiants a suivi les travaux de
ces journées d'études jur idiques et éco-
nomiques auxquelles par t ic ipaient ,
pour Neuchâtel , outre M. DuPasquier ,
MM. A. Grisel, F. Clerc, P.-R. Eosset .

Au cours de la séance soilennello de
clôture, qui s'est tenue samedi après-
mid i dans la salle des fêtes do la facul-
té de droit, M. Pierre Guil lon , recteur
de l'Académie de Montpellier , a remis
les insignes du grade de « docteur ho-
noris causa » à M. Roger Secreta n , pro-
fesseur à l'Université de Lausanne et à
M. DuPasquier , professeur aux Univer-
sités de Neuchâtel et de Genève. C'est
le professeur Vialletou qui fit  l'éloge

do M. R. Secretan , dont la réputation
a depuis longtemps franchi les fron-
tières.

C'est le professeur Démontes qui  pré-
senta M. DuPasquier . Il souligna la
maî t r ise  de son argumentat ion , sa cu-
riosité inlassable , la mult ipl ici té  de ses
activités au tan t  que l'idéalisme dont
ses travaux portent la marque.

A leur tour les récipiendaires pri-
rent la parole pour remercier l 'Univer-
sité de Montpe l l ie r  de la distinction
d'a u t a n t  plus f la t teuse  qu 'elle est rare-
ment accordée , dont ils venaient d'être
l'objet .

M . Secretan en profita pour rappeler
que c'est au Languedoc que Lau sanne
doit son premier professeur de droit ,
en la personne de Barbeyrac , originai-
re de Montagnac (Hérault).

M. DuPasquier mit en relief la per-
sonnalité de Candolle, botaniste gene-
vois qui enseigna à Montpellier.

Ajoutons que les délégués suisses eu-
rent l'occasion ensuite d'être reçus à
Se te, où l'on évoqua la nécessité de re-
nouer les relations qui existèrent entre
ce port médi terranéen et la Suisse au
cours de la guerre de 1914 à 1918.

Nous aurons l'occasion de revenir
sur ce sujet.

FRIBOURG, 10. — Lundi après-midi ,
sous la présidence de M. Louis Magnin ,
le tribunal correctionnel de la Glane
s'est occupé d'une af fa i re  qui fit  du
bruit, dans le courant de l'année der-
nière.

Les comparants é ta ient  André C,
Louis P. et Pierre P., prévenus d'homi-
cide par négligence.

Le dimanche 20 août 1950, une asso-
ciation ouvrière du district  de la Glane ,
dont les membres habi tent  Promascns ,
Gillarens et les environs , organisait  une
excursion en Savoie. Ils se rendirent  à
Evian, Thonon et Annemasse, utilisant
le train et le bateau. Au nombre des
participants se t rouvait Joseph Magn in ,
menuisier, âgé de 62 ans , ayan t  l'orei l le
dure et , de plus , une certaine d i f f i c u l t é
d'élocution. Les membres responsables
de la course avaient d'abord hésité à
l'accepter, mais Pierre P., l'un des pré-
venus, avait été chargé par le président
du syndicat , André C. et le chef de
course Louis P., de s'occuper spéciale-
ment de lui. Pierre P. avait en mains sa
carte d' identi té.

Vers la fin de I après-midi du d iman-
che, comme les excursionnistes  a l l a i e n t
prendre le train à Annemasse  pour le
retour , on s'aperçut que M. Magnin fai-
sait défaut.  Quelques membres assurè-
rent qu 'ils l'avaient vu encore à Tho-
non , mais ensuite , il avai t  perdu contact
avec ses compagnons. On f i t  quelques
recherches, mais M. Magnin ne fut  pas
retrouvé. Rentrés à leur domicile , les
voyageurs prévinrent  une parente  de la
disparit ion du voyageur. La police f r i -
bourgeoise fu t  alertée , puis , hui t  jours
aprè s, la radio. Les agents français  re-
trouvèrent M. Magnin  dans les bois des
Voirons , où il avai t  été aperçu par des
enfants. U était complètement  épuisé.
Transporté dans un hôpital d 'Ambil ly,
il y décéda peu après.

Le jugement
Le jugement suivant  a été rendu : le

président du syndicat  et la personne
chargée de s'occuper spécialement de
M. Joseph Magnin ont été condamnés à
trois mois de prison pour homicide par
négligence, avec sursis pendant  deux
ans. Le chef de course est condamné à
deux mois de prison avec sursis égale-
ment. Les conclusions civiles ont été
admises pou r un montant  de 2454 francs.

Une enquête avait été ouverte confi e
le gendarm e fribourgeois de la région ,
qui n'avait pas pris suff isamment  à
temps les dispositions pour transmettre
les renseignements nécessaires aux au-
torités françaises. Le tribunal militaire
cantonal a simplement demandé à la di-
rection cantonale de la police de donner
un rappel à l'ordre au gendarme.

Un homicide par négligence
devant le tribunal

de la Glane

Les dessous
de l'affaire d'Oberaach

La maison, qui a été «livrée»
par un ancien directeur,

confesse ses fraudes fiscales
et liquide son président

du conseil d'administration
Le conseil d'adminis t ra t ion  des fa-

briques de chaussures Ldw , à Ober»
aach public un long communiqué dans
lequel il est obligé de convenir que
des fraudes fiscales « considérables »
ont été commises par cette entreprise .

Il pense se .justifi er partiellement en
disant que l'entreprise a été dénoncée
au fisc fédéral par un avocat zuricois
auquel des pièces confidentiel les »,
«rassemblées méthodiquement», avaient
été remises par un ancien directeur
techniqu e de la fabrique , devenu par
la suite concurrent,  puisqu 'il dirige
m a i n t e n a n t  une autre fabrique de
chaussures (à Wcttinjren).

La fabrique Liiw estime que ce der-
nier a agi ill icitcnient,  ayant  gardé
par-devers lui ces pièces et s'étant
livré , avant de les confier à l'avocat
zuricois , à une tentative de chantage
à laquelle la fabrique n'a pas voulu
se soumettre. U aura à répondre do
ses agissements devant les juges.

La fabrique Ldw estime que l'admi-
nistration fédérale des contr ibutions
au ra i t  pu parvenir  à ses f ins  par
d' autres méthodes que celles ut ilisées
et contre lesquelles elle continue à
protester. Elle confesse donc que frau-
de il y a eu et que la responsabilité
en Incombe au seul président du con-
seil d' adminis t ra t ion  qui a qui t té
m a i n t e n a n t  le dit conseil.

I* communiqué conc lut  que la mai-
son s'efforcera de régler « cette affa i -
re d' impôt de façon correcte » !

Tout cela , assurément,' apparaît peu
glorieux de la part de la fabrique de
chaussures Liiw . Il n 'empêche que les
procédés utilisés par le fisc fédéral
vis-à-vis du personnel qui n'en pou-
vait  mais , et qu 'on a quasi séques-
tré, restent blâmables.

Des missionnaires suisses
en Chine remis en liberté. —
IMMENSEE, 10. A la suite d'une inter-
vention de la légation de Suisse à Pé-
kin , le gouvernement de la République
populaire  chinoise a fait remettre en
liberté les cinq derniers membres suis-
ses de la Société des missions de Beth-
léem , à Immensee (Schwyz), condamnés
à plusieurs années de prison.

Il s'agit de Mgr Paul Hugcntoblcr , des
pères Frédéric Bossert , Emile Wcber ,
Gustave Schnetzler et Auguste Widmcr.
Ces missionnaires font en ce moment
route vers la Suisse.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel. — 10 avril.

Température : moyenne : 6,1," min. : 4 ,5,
max. : 11,2. Baromètre : moyenne : 715,4.
Eau tombée :. 0,5. Vent dominant : di-
rection : ouest-sud-ouest , force : fort Jus-
qu 'à 18 h. 30. Etat du ciel : couvert à très
nuageux jusqu 'à 14 h., nuageux à légè-
rement nuageux ensuite, clair le soir ;
faible pluie de 9 b. 50 à 10 h. 40 ; averses
à 13 h . 40.

Niveau du lac du 8 avril , à 7 h. 30 : 429.64
Niveau du lac du 10 avril à 7 h.: 429.65

Prévisions : Très nuageux. Encore quel-
ques averses probables surtout dans les
parties est du pays. Vent faiblissant du
secteur ouest, plus tard du nord. Tempé-
rature encore en baisse, voisine de zéro
en plaine le matin.
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Monsieur et Madame

Roger MATILE-GUENOT ont la Joie
d'annoncer la naissance de leur fils

Jean Claude
le 8 avril 1951

Favarge 39 Clini que Beaulieu
Neuchâtel Evole 59

Monsieur et Madame
Gilbert WEBER-DUPERRET ont la
Joie d'annoncer la naissance de leur
petit

Jacques - Gilbert
Maternité 10 avril Neuchâtel

Madame Jules Chédel-Bandelier et son
fils ;

Monsieur Jules Chédel , à Bôle ;
Madame Olga Cbédel-Morriggia , ses

enfants  et petits-enfants ;
Famille Dahlcr-Chédel , leurs enfants

et pet i t s -enfants , à Lausanne et à
Bienne ;

Famille Spach-Chédel , leurs enfants
et peti ts-enfants , à Bevaix ;

Famille Grandjean-Chédel , leurs en-
fants et peti ts-enfants , a Cortaillod ;

Famille Schcnk-Chédel , leurs enfants
et petit-fils , à Bevaix ;

Famille Auguste Chédel-Jacot et leurs
enfants , à Bôle et à Neuchâtel ,

ainsi que les familles Nicaty, Rochat ,
Favre, Morriggia , Barbier , Pizzera , Burgi ,
Roth , Bandelier , Allemann , Germiquet ,
Andrey, Spérisen , parentes et alliées ,

ont le profond chagrin de faire part
du décès de leur cher époux , père, fils ,
frère , oncle , cousin et parent ,

Monsieur Jules CHÉDEL
que Dieu a repris à Lui , dans sa 59me
année , après une courte maladie.

Bôle, le 8 avril 1951.
J'ai combattu le bon combat.
J'ai achevé ma course,
J'ai gardé la fol.
Repose en paix , cher papa.

L'enterrement aura lieu à Bôle, mer-
credi 11 avril, à 14 heures.

Culte pour la famille à 13 h. 30.
Cet avis tient Heu de lettre de faire-part

L'Amicale des contemporains de 1892
a le profond regret de faire part dv
décès de

Monsieur Jules CHÉDEL
leur cher camarade et ami .

L'ensevelissement aura lieu à Bôle,
mercredi 11 avril 1951, à 14 heures.

Madame J.-Pierre Sunier-Bernasconi
et son petit Roger ;

Madame Henriette Sunier ;
Madame et Monsieur André Vautra-

vers ;
les familles Sunier, à Nods, à Valla-

mamd, à Genève ; Charles Guidlod , à
Neuchâtel ; Laederach , à Neuchâtel ,
Lavergne, à Paris ; Ma rchand , à Nods ;
Bernasconi, à Saint-Biaise et à Neu-
châtel , parentes et alliées,

ont le profond chagrin de faire part
du décès de

Monsieur

Jean-Pierre SUNIER
leur bien cher époux , papa , frère , beau-
frère , petit-fils, neveu, cousin et pa-
rent , enlevé à leur tendre affection
dans sa 31me année, après de longues
souffrances.

Neuchâtel, Tertre 8, le 10 avril.
Repose en paix , tes souffrances

sont finies.
L'eusevelissement aura lieu jeudi 12

avril , à 13 heures.
Domicil e mortuaire : hôpital des Ca-

dolles.
Cet avis tient lieu de lettre de faire-part

Monsieur et Madame Frédéric Kra
henbuhl et leurs enfants, à Neuchâtel

Madame et Monsieur Edouard Chat
landes-Krahenbuhl et leurs enfants, i
Fontaines ;

Monsieur et Madame Werner Kra-
heubuhl-Donuti  et leurs enfants , à Ge-
nève ;

Monsieur et Madame Jean Kruhen
buhl-Rognon et leur fils, à Neuchâtel

Monsieur et Madame Alfred Krahen-
bulil-Lurtschcr et leurs enfants, à Neu
chàtel ;

Madame et Monsieur Fredy Beausire
Krahonbuhl et leurs enfants, à Neu-
châtel ;

Madame et Monsieur P.-A. Schleppy-
Krahenbuhl et leur fils , à Fenin ;

Madame et Monsieur Pierre Matli
Krahenbuhl et leurs enfants , à Neu-
châtel ;

Madame et Monsieur André Devin-
cent i -Krabenbul i l , à Neuchâtel  ;

les parents, amis et connaissances,
ont la douleur de l'aire part du dé-

cès de
Mademoiselle

Clara KRAHENBUHL
leur chère fille, sœur, belle-soeur,
tante , petite-fille, nièce et cousine , sur-
ven u dans sa 22me année .

L'Eternel gardera ton départ et
ton arrivée dès maintenant et à
toujours. Ps. CXXI , 8.

L'ensevelissement , sa ns suite, aura
lieu mercredi , à 11 heures.

Culte mortuaire à la Favarge G5 a, à
10 h. 30.
Cet avis tient Heu de lettre de faire-part

Psaumes XXXIII, XXE et XXII.
Les fami l les  parentes et alliées fon t

part du décès do
Madame

veuve Elise SCHNEITTER
que Dieu n rappelée a Lui , le 10 avril
1951 à 8 h . 30, dans sa 78me année , après
une longue maladie  supportée avec
résignation .

Le travail fut sa vie.
Culte pour la faonillo à 14 heures.
Incinération à 15 heures, à la Chaux-

de-Fonds, lo 12 avril 1951.
Le Locle. Combe Robert 1.

Cet heureux événement
voua tiendrez a te portei

à la connaissance de vos parents
et de vos amis en leur adressan t

les exquis
billets de naissance
que l 'Imprimerie Centrale

6. rue du Concert a Neuchâtel
exécutera avec goût

et dans le plus bref délai

IA VILLE

AU JOUK LAS JOUIt

La règle et l'exception
Parlons encore un peu de la pluie.

Ce n'est — hélas ! — pas encore
hors de saison. Et cela pourrait
avoir pour e f f e t  d' amener le beau .

C'était un samedi vers midi et
quart . Il  avait p lu depuis la veille
au soir et les chaussées étalent re-
couvertes de. larges f l a q u e s . Sur une
route peu f r équen t ée  où il avait pu
prendre un bel élan , un automobi-
liste soulevait sur son rap ide pas-
sage un double sillage brunâtre. Ar-
rivé, à une croisée où passaient de
nombreux employés  et ouvriers qui
rentraient du travail , le véhicule
éclaboussa généreusement les pas-
sants .

Que croyez-vous que f i t  le chauf-
f e u r  ? Qu 'il continua sa route sans
s'inquiéter des désagréments qulil
venait de provoquer ? Non, cet auto-
mobiliste-là arrêta sa machine , mit
p ied à terre , s'approcha du groupe
parmi lequel il avait semé l 'émoi ,
souleva son chapeau et s'excusa. Il
proposa même de dédommager ses
victimes si elles pensaient avoir des
f ra i s  pour e f f a c e r  les traces de l 'in-
cident .

On pourra rétorquer que cet épi-
sode ne mérite aucune mention
parce qu 'il témoigne d'une attitude
tout à f a i t  logique. Comme les « ac-
tes de probité » qu 'on souligne
quand un quidam rapporte la bourse
qu 'il a trouvée.

Mais voilà , la règle est depuis si
longtemps ramenée à quel ques ex-
ceptions qu 'on est tout heureux de
signaler celles-ci dans l'espoir qu 'el-
les susciteront des imitations...

NEMO.

Au tribunal de police
Le tribunal de police a siégé hier sous

la présidence de M. R. Jeanprêtre. Ce
fut la matinée des arrangements et des
acquittements.

Parmi les prévenus libérés se trouvait
un nommé K., accusé d'escroquerie pour
avoir inexactement rempli une demande
d'emprunt dans une banque.

Le tribunal a admis que si les
mensonges de l 'inculpé (il a f f i rma i t
avoir été engagé un an plus tôt qu 'il ne
l'avait été en réalité et il ne signalai t
pas toutes ses dettes) n 'avaient  pas été
fa i t s , que si K. avait donné ces deux
précisions-là , la banque n 'aurait , selon
toute vraisemblance , pas renoncé à ac-
corder le prêt.

Il n 'y a donc pas eu relation directe
de cause à effet  entre les déclarations
inexactes de K. et la perte de 600 fr.
fa i te  par une banque habituée à pren-
dre un certain nombre de risques.

Sans examiner  si les autres éléments
de l'escroquerie étaient réunis en cette
affai re , le juge a acquit té  K. et mis les
frais a la charge de l'Etat.

VIGNOBLE

COLOMBIER
Passage sous-voie

(c) Dès ce jour , le passage sous-voie
Colombier-Bôlc est ouvert à la circu-
lation : mais la nouvelle route en di-
rection de Bôle n 'est pas encore uti l i -
sable. Les usagers peuven t gagner l'an-
cienne route par un chemin secondaire.
L'accès à la gare, pour les véhicules,
ne peut «e faire , pendant quelques
jours, que par Bôle ou Planeyse.

LE LANDERON
Les promotions

(c) La fin d = l'année scolaire a été mar-
quée dimanche 8 avril par la cérémonie
habituelle des promotions. Malgré le
temps incertain , ce fut cependant une
réussite complète

Dès 14 heures, partant de l'emplacement
du collège , un Imposant cortège conduit
par la fanfare la « Cécilienne » emprunta
le parcours habituel du Faubourg, de la
rue de la Gare , puis la ville pour revenir
ensuite à la halle de gymnastique, la
température ne permettant pas une mani-
festation en plein air .

Dans la grande salle où tou t le monde
trouva place , on entendit tout d'abord un
chant d'ensemble des enfants , puis le Dr
Grospierre , président de la commission
scolaire retraça dans un excellent rapport ,
les événements saillants ainsi que la mar-
che du ménage scolaire pendant l' année
qui vient de se clôturer . Ce rapport est
toujours entendu avec beaucoup d'Intérêt
et fut vivement applaudi.

Ce fut  ensuite la distribution des men-
tions aux élèves méritants en commençant
par les classes Inférieures . Cette distribu-
tion fu t  interrompue pour permettre les
productions des sociétés de musique, de
chant et du Club des accordéonistes. Cha-
cune de celles-ci furent très appréciées ,
tant par le choix des morceaux que par
leur exécution .

Une fois la manifestation terminée , ce
fut une prise d'assaut en règle du carrou-
sel sans lequel les enfants n'admettraien t
pas la fête des promotions.

ENGES
Les vacances

(c) Renvoyées d'une semaine en raison
de l ' inclémence du temps , les vacances
ont commencé lundi .  La rentrée aura
lieu le 23 avril.

La f in  de l'année scolaire a été mar-
quée par le t radi t ionnel  banquet  réunis-
sant les dames inspectrices , le corps en-
seignant  et la commission scolaire. Au
nom de cette dernière , M. Albert  Stauf-
fer , président , a remercié et fél ici té maî-
tres et élèves du bon travail accompli
durant  l'année.

Lffondrcmcnt du toit
d'une remise

(c) Sou s l'action combinée du vent et
de l 'énorme poids de la neige , le toit de
la remise a t tenante  à la ferme commu-
nale de Grange-Va ll icr  s'est e f fondré , ne
causant heureusement aucun accident.
Les dégâts , assez importants , n'ont pas
encore été évalués.

Mort du doyen
(c) M. Louis Barfuss , doyen du village ,
s'en est al lé  au grand âge de 88 ans. Les
derniers honneurs lui ont été rendus
vendredi à Lignièrcs.

Rédacteur responsable : R. Braichet
Imprimerie Centrale S.A., Neuchâtel

MARIN-ËPAGNIER
Promotions

(c) La cérémonie des promotions s'est
déroulée dimanche après-midi dans une
salle du collège comble.

Elle a débuté par une allocution du
pasteu r Schneider , puis le président de la
commission scolaire a présenté le rapport
annuel de la commission et a ensuite pris
congé des deux institutrices, Mme Renée
Fischer , nommée à Marin en 1946, qui
quitte l'ensei gnement par suite de son
mariage et Mlle Pâquerette Fahrny, a, Ma-
rin depuis 1944, nommée dernièrement à
Neuchâtel . Un volume dédicacé leur a été
remis en témoignage de reconnaissance .

Cette cérémonie , agrémentée par des
chants des élèves s'est terminée par la pro-
clamation des résulta ts.

VAI-DE-TBAVERS ]
, Le mauvais temps

et ses méfaits
(c) Le vent violent de lundi après-midi
s'est t ransformé en tempête pendant la
soirée au cours de laquelle la neige tom-
bait , par moment , à gros flocons. La
neige persista pendant la nuit et hier
matin les coteaux étaient légèrement
blancs. La température était voisine de
zéro degré.

La tempête a causé quelques dégâts ,
tuiles arrachées, branches cassées. Chez
un horticulteur de Fleurier , le vent
s'étant engouffré  dans une couche ré-
cemment construite , emporta plusieurs
Châssis vitrés qui furent  complètement
fracassés.

FLEURIER
Les petits chanteurs

de la Cote d'Azur
(c) Deux cents personnes environ ont as-
sisté, lundi soir, à la salle Fleurisia , au
concert donné par les peti ts chanteurs de
la Côte d'Azur.

A l'abbaye et au
Prix des Mousquetaires

(c) La Noble corporation de l'abbaye et
le Prix des Mousquetaires ont tenu leurs
assemblées générales annuel les  pour li-
quider les affaires s ta tu ta i res  et élire ,
comme il suit : les comités :

Abbaye : MM. Jean Bulgheroni , capi-
taine ; Edouard Switalski, lieutenant ;
Robert Perrinjaquet et Blaser , secrétaires.

Prix des Mousquetaires : MM. Louis
Jearmeret, capitaine ; Louis Rossel, lieu-
tenant ; André Calame , adjudant ; An-
dré Evard , secrétaire-fourrier.

Après le souper, les participants assis-
tèrent à la production de deux films
qui furent  commentés par M. R. Durup-
thy.

NOIRAIGUE
Le 75me anniversaire

du chœur mixte l'« Avenir»
(e) Le chœur mixte 1' « Avenir » qui
fête cette année, ses trois-quarts de siè-
cle a tenu à marquer d' une façon dura -
ble ce bel anniversaire par l'achat d'un
piano . La loterie destinée à fournir  une
partie dos fond s n été tirée samedi. Ce
fut l'occasion d' une soirée familière où
la société exécuta les morceaux les plus
entraînants de son répertoire.

Par une heureuse coïnciden ce, son
ancien président et membre d'honneur,
M. Arnold Boiteux , fê ta i t  le 40me an-
niversaire de son mariage et la société
s'associa à la joie de la famille.

COUVET
Chute d'un cycliste

(c) Dimanche mat in , M. Guy Sautaux ,
âgé de 19 ans, domicil ié  à Piancemont
sur Couvet , se rendait à bicyclette à
Fleurier par la route des Sagncttes , lors-
que, dans la descente sur la gare de
Boveresse , il f i t  une violente chute.

Le blessé, qui souffre d'une fracture
de la clavicule et de diverses contusions ,
a tout d'abord été ramené à son domi-
cile, d'où un médecin a ordonn é son
transfert  à l 'hôpital de Couvet.

LES VERRIÈRES
L'annonce «lu printemps

(c) Chaque jour nous apporte ses flo-
cons. Quelles giboulées lundi  soir , par
exemple. La nature se poudre , et rageu-
sement parfois , pour cacher la laideur
de la vieille neige accumulée encore au
nord des maisons , en bordure de nos
routes. Mais ce maquil lage ne t ient  pas...
et c'est tous les jours à recommencer.
C'est autre  chose qu 'il faudrait  : du so-
leil , de l'herbe fraîche , des feuilles , des
fleurs.

Or, voici une bonne nouvelle : une hi-
rondelle vient d'arriver aux Verrières ,
la première , celle qui , chaque année ,
vient retrouver son nid... dans une
chambre amie , sur la tringle d'un ri-
deau , dans la maison de M. F.-A. Lan-
dry, à Meudon, Sa compagne ne tardera
pas, sans doute. En at tendant , ses hôtes ,
qui accuei l lent  toujours cette fidèle mes-
sagère avec joie , lui  font  un p r in temps
art i f ic iel . . .  en chauf fan t  la chambre.

Car une  hirondel le  ne fai t  pas le
p r in t emps , mais , tout de même, elle
l'annonce !

RÉGIONS DES IACS j

YVERDON
Lu vagon déraille

Hier matin , non loin de la gare
! d'Yvérdon , un vagon attelé à un train¦ dp marchandises a déraillé , un essieu
s'étant rompu. Le train a pu toutefois
continuer sa route , laissant sur place le
vagon endommagé.

La voie obstruée fut  bientôt dégagée
par une équipe de cheminots.

Un arbre déraciné
Sous l'effet  du vent violent qui a

soufflé lundi , entre 17 h. et 19 heures ,
un grand marronnier  de l'avenue Haldi-
mand , à Yverdon , s'est abattu au travers
de la route. Il a endommagé un toit et
les fils téléphoniques.

La circulation a été détournée pen-
dant deux heures , tandis qu 'on débitait
l'arbre sur place.

AUX MONTAGNES

LA CHAUX-DE-FONDS
Un drame navrant

(c) Mercredi matin , un quartier de la
Chaux-de-Fonds a été mis en émoi
par une navrante tragédie qui s'est
produite dans une famille honorable-
ment  connue à la rue du Crêt.

Mme T., âgée de 38 ans, mère de
deux en fants , dont  un garçon de sept
ans et une fi l let te  do vingt  mois, a
tenté de mettre fin à la vie de ceux-
ci à la suite d'une dépression ner-
veuse. La malheureuse endormit seS
enfants au moyen de suppositoires ,
puis, munie d'un rasoir, se mit en
devoir de leur ouvrir la gorge. Son
acte accompli, elle ouvrit le robinet
du gaz , pour se suicider .

Le père de famill e en arrivant chez
lui , à l 'heure do midi , se trouva en
présence du tr iste spectacle .

Des voisins alertés apportèrent les
premier^ secours aux victimes qui fu-
rent transportées immédiatement à
l'hôpital . La mère, qui n'était qu 'éva-
nouie, a. été conduite dans une maison
de sa nté.

Jeudi matin , le jeune garçon a suc-
combé à «os blessures ; «a petite sœur,
quoique  profondément atteinte, pour-
ra probablement être sauvée.

Une vitrine enfoncée
(c) Mercredi , un fourgon à ordures
stationnait  sur la place du Marché
qua nd des enfants, pour s'amuser, se
mirent en devoir de desserrer les freins.
Le véhicule se mit en mouvement et
alla s'écraser contre la vitrine d'une
boucherie qui a subi d'importants
dégâts.

VAL-DE-RUZ

MONTftl01*JblI\l
Promotions

(c) La cérémonie de clôture de l'année
scolaire a réuni samedi, au collège, petits
et grands.

Le pasteur G. de Tribolet , président de
la commission, fait un exposé rétrospectif
de l'activité de l'année scolaire écoulé.

La cérémonie se poursuit par la distri-
bution des témoignages et diverses produc-
tions récréatives. Des remerciements sont
également adressés à l'institutrice, Mlle
R.-M. Weber , pour son dévouement du-
rant cette année. Mlle Weber qui quitte
notre localité sera unanimement regrettée.

La traditionnelle collation mit un point
final à la manifestation .

CERNIER
Les soirées du Chœur mixte
(c) Samedi et dimanche , notre Chœur
mixte a donné ses représentations tradi-
tionnelles au cours desquelles les chan-
teurs , sous la direction de M. Guyot , ins-
tituteur, ont interprété de très beaux
chants.

Quant à la pièce de résistance, il s'agis-
sait cette année de l'œuvre en trois actes
de A.-J. Cronin « Les hommes proposent... »
Le groupe de Jeunes acteurs amateurs qui
tinren t la scène recueillirent de vifs ap-
plaudissements d'un public conquis qui
ne cacha pas sa satisfaction .

EN PAYS FRIBOURGEOIS

Un court-circuit qui aurait
pu avoir de graves

conséquences
(c) Au cours de l'après-midi de lundi ,
une panne générale de courant avait été
signalée dans le canton de Neuchâtel ,
qui est a l imenté  en grande partie par
l'usine d'Hautcrive , près de Fribourg.
On avait tout d'abord pensé que l'inci-
dent était dû aux dérangements causés
par la bourrasque qui a sévi sur toute
la Suisse romande.

Hier , cependant , une tout autre ver-
sion était donnée. Un court-circuit
s'était produit sur une ligne à haute
tension de 00,000 volts , et un interrup-
teur se trouvant  dans une cuve d'huile ,
devant l'usine, avait communiqué le feu
à la matière inflammable.  C'était le dé-
but de ce qui s'était produit à l'usine
de Cbandolinc.  Le personnel , voyant le
danger , s'empara immédiatement des ex-
tincteurs et réussit à maîtr iser le feu. Il
n'y eut aucun accident de personne. La
grande cuve put être déplacée et intro-
dui te  dans l'usine pour y être réparée.

Cet incident a été la cause de la panne
constatée dans le canton de Neuchâtel ,
qui fut  a l imenté  momentanément grâce
à d'autres sources. '

A NE UCHATEL ET DANS LA RÉGION
A LA FRONTIÈRE |

SAINT-CLAUDE (Jura)

En pleine vitesse,
une automobile heurte

un platane : trois morts
(c) Lundi , à 5 heures du matin , une
voiture automobile , partie des Rousses
et roulant à vive allure en direction de
Morcz , a quitté la chaussée au virage de
la Cassine et s'est écrasée contre un
platane.

La violence du choc fut  telle qu 'on
eut à déplorer trois morts : M. Simon
Lacroix , 30 ans, industriel à Morcz , Mme
Printz , 24 ans , M. Lagana Demetrio , et
trois blessés : Mme Simon Lacroix , M.
et Mme Santi , tous domiciliés à Morez.


